
PÔLE D’INNOVATION ET DE COMPÉTENCES

La HES-SO Valais-Wallis revient sur 
sa première année en tant qu’entité 
autonome de droit public. Une in-
dépendance structurelle et orga-
nisationnelle, qui s’appuie sur de 
nombreux partenariats et un tra-
vail d’équipe remarquable. Auto-
nome oui, mais entourée, soutenue 
et animée par plus de 490 collabo-
rateurs (EPT), 2’281 étudiants et 
de nombreux partenaires.

Le rapport annuel 2015 témoigne 
d’une grande richesse de projets 
et d’activités, résultats d’un travail 
d’équipe qui doit en être remerciée ! 
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Projet Swiss Oeno Tour
L’institut Tourisme a initié un projet fédéra-
teur duplicable par toutes les régions oeno-
touristiques suisses.
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Objet connecté
Zoom sur une montre co-développée par 
l’institut Systèmes industriels. 
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Recherche médicale
L’institut Informatique de gestion a décro-
ché un projet européen dans le domaine de 
la recherche contre le cancer.  
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Nomination
Le Conseil d’Etat a nommé Madame Nicole 
Langenegger Roux au poste de directrice de 
la Haute Ecole de Travail Social.  
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Quand 
autonomie 
rime avec 
travail 
d’équipe 
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Journée valaisanne de l’économie et de l’industrie à l’Expo Milano
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Pour faciliter la lecture de ce rapport, 
nous avons renoncé à féminiser systéma-

tiquement toutes les expressions désignant des 
personnes, des fonctions ou des professions ou 
à user d’artifices graphiques (tirets, points mé-
dians, etc.) pour introduire le féminin. Il va néan-
moins de soi que même formulées au masculin, 
ces expressions s’appliquent aux deux sexes.
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Nous avons également lancé les travaux de la 
Convention d’objectifs 2017-2020 entre le Comi-
té gouvernemental et le Rectorat de la HES-SO. 
Pour la première fois, les cantons partenaires de 
la HES-SO et le Rectorat établissent une conven-
tion quadriennale fixant notamment les axes de 
développement stratégiques majeurs de la HES-
SO. Les mandats de prestations du Rectorat aux 
hautes écoles qui en découleront, permettront 
d’appliquer ces stratégies sur le terrain dans les 
domaines de l’enseignement, de la Ra&D, des 
contributions à la société ainsi qu’au niveau ins-
titutionnel.

Autre nouveauté : depuis le 1er janvier 2015, la 
HES-SO Valais-Wallis est devenue une institu-
tion autonome de droit public. Cette autonomie 
permet à l’établissement davantage de latitude 
dans sa gestion interne, par exemple en matière 

d’engagement du personnel ou pour sa gestion 
financière, ceci dans le cadre du budget annuel 
approuvé par le Département de la formation et 
de la sécurité (DFS). Cette autonomie implique 
également davantage de responsabilité pour la 
direction générale de la HES-SO Valais-Wallis, 
et en particulier une plus grande transparence 
envers l’Etat du Valais, par le DFS, qui assume la 
surveillance de l’institution.

Toutes ces mesures procèdent d’une volonté mû-
rement réfléchie de développement des hautes 
écoles, mais elles tiennent compte également de 
paramètres qui échappent à notre maîtrise. La 
situation financière de la Confédération et des 
cantons est de plus en plus serrée. Cela nous im-
pose une utilisation bien pesée et aussi efficiente 
que possible des moyens à notre disposition. Le 
nombre des étudiants fréquentant nos hautes 

écoles ne fait que croître, et c’est réjouissant. 
Mais cela nous incite à une maîtrise encore plus 
poussée des coûts.

La conjoncture n’est certes pas au beau fixe. 
Mais nous avons, au DFS, la ferme conviction que 
l’école et la formation doivent être les dernières 
à en sentir les remous. La qualité de la forma-
tion délivrée par la HES-SO Valais-Wallis est très 
élevée et mérite d’être défendue. Sans parler  de 
l’activité intense de la recherche appliquée et du 
développement menée au sein de ses  instituts. 
Cette qualité et cette exigence sont nos meilleurs 
investissements dans l’avenir. Ce capital-là ne 
doit en aucun cas être écorné !

Oskar Freysinger
Conseiller d’Etat

Curieux paradoxe que celui qui consiste à évoquer le futur en préambule à un rapport 
d’activités, par essence tourné vers l’année écoulée ... Maurice Blondel, philosophe fran-
çais, illustre cependant parfaitement les dernières années vécues par notre institution et 

concrétisées par le déroulement de l’année 2015, la première dans notre nouveau statut d’établissement auto-
nome de droit public. 

L’année 2015 pour la HES-SO Valais-Wallis a été une année de transition et de nouveauté. 
Nous avons vu, dès le 1er janvier, se mettre en place au niveau fédéral la loi sur l’encoura-
gement et la coordination des hautes écoles (LEHE) du 30 septembre 2011. Cette loi ins-
titutionnalise notamment la Conférence suisse des hautes écoles et le Conseil suisse des 

hautes écoles. J’ai l’honneur et le plaisir de représenter le Valais au sein de ce Conseil. C’est l’occasion, pour notre 
canton, de participer activement à des décisions stratégiques et financières dont les effets sont perceptibles.

« L’avenir ne se prévoit pas, il se prépare. »

Le mot du Chef de département

En effet, ces années se caractérisent par la pré-
paration à ce changement fondamental, toutes 
entières dédiées à faire de celui-ci une réussite. 
Et aujourd’hui, nous pouvons nous retourner sur 
le chemin parcouru et sur cette première année 
avec satisfaction. Malgré quelques obstacles, pré-
vus ou imprévus, l’exercice peut être qualifié de 
réussi à ce stade.

Bien sûr, cela ne représente qu’une première 
étape dans une nouvelle vie, mais comme l’enfant 
qui apprend à marcher tout seul, nous apprenons 
à voler de nos propres ailes, appuyés toujours par 

la collectivité publique pour laquelle nous rem-
plissons la mission qu’elle nous confie. Qu’elle 
sache que ce soutien est reconnu et apprécié !

Tirons les enseignements de cette première 
étape et des facteurs qui ont permis d’en faire 
un succès, en particulier le soin apporté à la 
préparation, dans une vision d’anticipation et 
d’identification tant des opportunités que des 
risques. Appliquons-nous avec constance à 
mettre en œuvre la même recette pour les an-
nées à venir, qui s’annoncent riches de défis et 
de développements.

Pour relever ces défis, nous pouvons compter 
sur des équipes motivées et entreprenantes : 
elles l’ont prouvé tout au long de l’année 2015 
par leur engagement et leur enthousiasme. Que 
ces collaboratrices et collaborateurs, dont l’ac-
tivité est décrite dans le présent rapport, soient 
ici publiquement remerciés. Avec leur soutien, 
nous pourrons, ensemble, continuer à préparer 
l’avenir !

François Seppey

Directeur
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Structure et direction

Haute Ecole 
de Gestion & Tourisme
Bruno Montani

Haute Ecole d’Ingénierie
Joseph El Hayek

Haute Ecole de Santé
Haute Ecole de Travail Social
Anne Jacquier-Delaloye
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FILIÈRE TOURISME
Mila Trombitas

FILIÈRE
INFORMATIQUE DE GESTION

David Wannier

FILIÈRE
ÉCONOMIE D’ENTREPRISE

Hans-Peter Roten

INSTITUT TOURISME
Marc Schnyder

INSTITUT INFORMATIQUE 
DE GESTION

Laurent Sciboz

INSTITUT ENTREPRENEURIAT & 
MANAGEMENT

Antoine Perruchoud

FILIÈRE
TECHNOLOGIES DU VIVANT

Urban Frey

FILIÈRE
SYSTÈMES INDUSTRIELS

ET 
FILIÈRE 

ÉNERGIE ET TECHNIQUES 
ENVIRONNEMENTALES

Pierre Pompili

INSTITUT 
TECHNOLOGIES DU VIVANT

Sergio Schmid

INSTITUT 
SYSTÈMES INDUSTRIELS

Christophe Bianchi

FILIÈRE 
PHYSIOTHÉRAPIE
Pierre-Henri Cortat

FILIÈRE 
SOINS INFIRMIERS

Patricia Pham & Hilar Schwery

FILIÈRE 
TRAVAIL SOCIAL

Bernard Lévy & Hanspeter Utz

INSTITUT SANTÉ
Claude-Alexandre Fournier

INSTITUT SOCIAL
Peter Voll

ÉDUCATION DE L’ENFANCE
Lydia Héritier-Roh

ACTION SOCIOPROFESSIONELLE
Gabriel Carron

MODULES COMPLÉMENTAIRES 
SANTÉ (MCSa)

MATURITÉ SPÉCIALISÉE 
SANTÉ (MSSa)
Martin Plaschy

Direction HES-SO Valais-Wallis
François Seppey

Services centraux

SERVICE FINANCIER
Franco Pernatozzi

SERVICE DES RESSOURCES 
HUMAINES
Stefan Salzmann

SERVICE INFORMATIQUE
Franco Lorenzetti

SERVICE INFRASTRUCTURE ET 
SÉCURITÉ
Yvan von Rotz

SERVICE DE GESTION ACADÉMIQUE
Ariane Praz

SERVICE COMMUNICATION ET
MARKETING
Xavier Bianco
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Collaborateurs
HES-SO Valais-Wallis
équivalents plein temps

2015, une rentrée placée sous le signe de la stabilité et de la continuité. 754 étu-
diants en 1ère année ont rejoint les bancs de la HES-SO Valais-Wallis, contre 738 l’année 
dernière. Si la tendance est à une légère hausse au sein de chaque filière, celle-ci 
est minime et démontre une réelle constance dans les inscriptions. Les formules 
d’études en emploi et à temps partiel fonctionnent bien et répondent aux objectifs 
que se fixent les filières Bachelor concernées. Des efforts doivent encore être four-
nis pour attirer des étudiants en classes germanophones. La HES-SO Valais-Wallis 
compte au total 2281 étudiants Bachelor + ES (2196 en 2014), prêts pour cette nou-
velle rentrée.

La rentrée 
en chiffres
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Nombre et provenance
des étudiants (2015)
2281 étudiants (total Bachelor HES + ES)

Nombre d’étudiants par filière Bachelor	

Systèmes industriels
122

Physiothérapie 
112

Economie d’entreprise
355

Informatique de gestion
152

Tourisme
403

Travail social 
476

Technologies du vivant
120

2108

Energie et techniques environnementales
68

Soins in�irmiers 
300

Nombre d’étudiants pour les MCSa et MSSa

Travail social 
454

Energie et technique environnementales
23

Systèmes industriels
128

Technologie du vivant
155

Economie d’entreprise
332

Informatique de gestion
127

Tourisme
378

Soins in�irmiers 
279

1977

Physiothérapie 
101

Education de l'enfance

101

Action socioprofessionnelle

72

Total 173

Maturité 
spécialisée santé (MSSa)

159

Modules 
complémentaires santé (MCSa)

62

Total 221

Nombre d’étudiants par filière ES (Ecole Supérieure)

Travail social 
454

Energie et technique environnementales
23

Systèmes industriels
128

Technologie du vivant
155

Economie d’entreprise
332

Informatique de gestion
127

Tourisme
378

Soins in�irmiers 
279

1977

Physiothérapie 
101

Education de l'enfance

101

Action socioprofessionnelle

72

Total 173

Maturité 
spécialisée santé (MSSa)

159

Modules 
complémentaires santé (MCSa)

62

Total 221

Provenance des étudiants Bachelor + ES

Valais central + Bas-Valais 

1183

Etranger 

18

Reste de la Suisse 

876

Haut-Valais 

204

Etudiants de la HES-SO
Valais-Wallis envoyés dans
les universités à l’étranger

139
 

Etudiants des universités
étrangères accueillis

35

Echange d’étudiants internationaux

Valais central + Bas-Valais 

1183

Etranger 

18

Reste de la Suisse 

876

Haut-Valais 

204

Etudiants de la HES-SO
Valais-Wallis envoyés dans
les universités à l’étranger

139
 

Etudiants des universités
étrangères accueillis

35
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Indicateurs 
comptes 2015

		  MIOS CHF
		

1)	 SOURCES DES FONDS 2015 de la HES-SO Valais-Wallis
		

	 HES-SO : forfaits formation de base et réserve stratégique	 60.8

	 Mandats / projets Ra&D	 20.1

	 Canton, communes, étudiants	 22.3
		

		  103.2	

		

2)	 EMPLOIS DES FONDS 2015 de la HES-SO Valais-Wallis	
		

	 Formation de base HES (investissements inclus)	 61.4

	 Formation de base ES (investissements inclus)	 2.2

	 Formation de base MCSA (investissements inclus)	 1.9	

	 Formations Postgrades	 2.2

	 Ra&D	 25.5

	 Prestations de service et formation continue	 5.1	
		

		  98.3

 Institut Entrepreneuriat & 
 Management 
	
collaborateurs	 27
projets	 90
publications scientifiques	 13
chiffre d’affaires (en mio de CHF)	 2.1

 Institut Santé 
	
collaborateurs		  43
projets		  67
publications scientifiques		  14
chiffre d’affaires (en mio de CHF)	 1.8

 Institut Travail Social 
	
collaborateurs	 47
projets		  63
publications scientifiques		  5
chiffre d’affaires (en mio de CHF)	 1.8

 Institut Informatique de gestion 
	
collaborateurs	 75
projets	 313
publications scientifiques	 105
chiffre d’affaires (en mio de CHF)	 8.1 

 Institut Tourisme 
	
collaborateurs	 37
projets	 92
publications scientifiques	 10
chiffre d’affaires (en mio de CHF)	 4.3

 Institut Technologies du vivant 
	
collaborateurs	 59 
projets 	 157 
publications scientifiques	 30
chiffre d’affaires (en mio de CHF)	 4.7

 Institut Systèmes industriels 
	
collaborateurs	 93
projets	 221
publications scientifiques	 29
chiffre d’affaires (en mio de CHF)	 8.5

Les instituts en chiffres
Le chiffre d’affaires 2015 des instituts de la HES-SO Valais-Wallis se monte à 31’251’486 CHF et le 
nombre de projets est de 1003.

21.6 %

19.5 %

58.9 %

2.3 %
1.9 %
2.2 %

62.5 %

5.2 %

25.9 %

21.6 %

19.5 %

58.9 %

2.3 %
1.9 %
2.2 %

62.5 %

5.2 %

25.9 %
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Finances 
2015
Préambule
Ce rapport annuel présente les aspects financiers du 1er exercice de la 
nouvelle entité autonome. Pour rappel, 2014 était le dernier exercice 
comptable des deux établissements séparés qu’étaient la HES-Valais et 
la HES-S2. Par conséquent, les comparaisons se résument pour la nou-
velle entité au niveau du bilan, entre le bilan de reprise au 1er janvier 
2015 et le bilan au 31 décembre 2015, et au niveau du fonctionne-
ment, entre le budget 2015 et le compte 2015. 

La fusion des deux entités en une seule entité ainsi que la mise en place 
de la nouvelle norme comptable MCH2 (manuel comptable harmonisé 
de la HES-SO) ont été les changements les plus fondamentaux au niveau 
comptable pour la HES-SO Valais-Wallis.

Bilan
Le total des actifs et des passifs s’élève à 72 mios CHF et a augmenté 
de 18,3 mios CHF par rapport au bilan de reprise au 1.1.2015 de 
la nouvelle entité. Depuis cette date, les investissements nets im-
mobiliers et mobiliers sont portés à l’actif du bilan de la HES-SO 
Valais-Wallis, pour être ensuite amortis selon les règles MCH2 en vi-
gueur. Les comptes d’immobilisations incluent la position « Campus 
Energypolis » chiffrée à 3,8 mios CHF. 

La fortune de l’établissement atteint au 31.12.2015 un total de 10,8 
mios CHF.

Compte de fonctionnement et 
d’investissements
Avec un total de revenus de 103,2 mios CHF et un total de charges 
de 98,3 mios CHF, le compte de fonctionnement affiche un excédent 
de recettes de 4,9 mios CHF. Cet excédent sera intégré au fonds de 
réserve conformément à l’article 7 de l’Ordonnance concernant 
la gestion et le contrôle financier et des prestations de la HES-SO 
Valais-Wallis. 

a)  Charges de fonctionnement
La maîtrise des coûts sur le premier exercice du nouvel établisse-
ment autonome a permis de respecter le budget et de dégager un 
montant budgétaire non-utilisé de 0,5 mio CHF. Ce résultat est le 
fruit d’un effort conséquent et d’une responsabilité accrue des diffé-
rents acteurs dans le cadre des moyens à disposition et des missions 
confiées. La part des charges salariales représente le 78% du total 
des charges de fonctionnement.

b)  Recettes de fonctionnement
Les recettes du compte de fonctionnement affichent une augmenta-
tion de 4,1 mios CHF par rapport au budget 2015. Cette augmentation 
provient d’une part de l’augmentation des recettes/forfaits HES-SO 
de 1,9 mios CHF liée à la hausse du nombre d’étudiants fréquentant 
les filières HES, et d’autre part de l’augmentation des recettes de 2,8 
mios CHF liées aux autres missions (projets de recherche, mandats, 
divers). Les contributions du canton de 10,6 mios CHF ont été in-
férieures au budget de 0,7 mio CHF, et celles des communes de 4,2 
mios CHF, en hausse de 0,1 mio CHF par rapport au budget.

c)  Compte d’investissement
Les investissements mobiliers/équipements bruts s’élèvent à 2,6 
mios CHF et respectent la dotation budgétaire 2015. 
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Bilan 
exercice 2015

		  BILAN DE REPRISE 	 31.12.2015
		  01.01.2015

			 

ACTIFS				 
Caisses	 4 416.20	 4 460.40
Poste	 33 829.51	 15 109.40
Banques	 26 451 588.79	 42 021 472.68
Disponibilités	 26 489 834.50	 42 041 042.48
Débiteurs	 5 641 734.99	 5 470 954.01
Provision pertes sur débiteurs	 -168 379.25	 -195 834.65
Autres créances	 0.00	 2 573.30
Créances	 5 473 355.74	 5 277 692.66
Prêts à court terme	 0.00	 10 000.00
Actifs de régularisation	 15 270 437.14	 14 355 825.53
Stock marchandises	 53 161.00	 41 241.00
Biens meubles	 4 439 765.70	 4 803 900.00
Equipements informatiques	 1 137 406.11	 880 000.00
Mobilier	 603 911.90	 449 100.00
Véhicules	 46 669.47	 58 200.00
Immobilisation en construction PA  (Campus Energypolis)	 0.00	 3 831 179.65
Immobilisations corporelles	 6 227 753.18	 10 022 379.65
Immobilisations incorporelles (logiciel)	 260 746.07	 246 900.00
Participations, capital social	 1.00	 1.00
			 
TOTAL DE L’ACTIF	 53 775 288.63	 71 995 082.32
			  			 

	
			 

PASSIF				 
Créanciers	 3 259 775.71	 2 520 261.07
Engagements courants	 29 126 919.16	 31 022 947.84
Passifs de régularisation 	 14 943 422.85	 26 169 466.63
Fonds d’amortissements	 783 799.25	 1 087 817.96
Provisions à long terme pour charges financières	 140 417.59	 180 500.00
Engagement envers financements spéciaux et fonds des capitaux de tiers	 114 435.90	 141 855.89
Fonds spéciaux	 67 575.55	 17 071.01
Fonds de réserve générale	 1 510 282.19	 1 711 197.35
Fonds de réserve instituts	 3 828 660.43	 3 894 736.49
Fonds de réserve infrastructure	 0.00	 316 854.80
Fonds de réserve	 5 338 942.62	 5 922 788.61
Résultat annuel		  4 932 373.31
			 
TOTAL DU PASSIF	 53 775 288.63	 71 995 082.32
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Comptes de fonctionnement et d’investissement 
exercice 2015

		  COMPTES 2015 	 BUDGET 2015	 ÉCART	 %
	

					   

FONCTIONNEMENT						   
Salaires personnel administratif et d’exploitation	 -8 968 488	 -9 558 300	 -589 812	 -6%
Allocations aux étudiants / stages	 -1 695 180	 -1 740 000	 -44 820	 -3%
Salaires personnel enseignant	 -47 502 889	 -48 055 000	 -552 111	 -1%
Intervenants externes	 -3 160 351	 -2 927 000	 233 351	 8%
Charges sociales	 -14 356 970	 -14 340 300	 16 670	 0%
Autres frais du personnel	 -563 322	 -518 000	 45 322	 9%
					   
TOTAL CHARGES DE PERSONNEL	 -76 247 200	 -77 138 600	 -891 400	 -1%
					   
Biens, services, marchandises	 -9 871 109	 -12 132 400	 -2 261 291	 -19%
Subventions redistribuées sur projets	 -2 143 923	 -1 108 000	 1 035 923	 93%
Attribution aux fonds de réserve	 -1 934 866	 0	 1 934 866	 n.a.
Prestations de services internes	 -1 110 849	 -1 180 000	 -69 151	 -6%
Autres charges de fonctionnement	 -998 528	 -780 100	 218 428	 28%
Infrastructure : entretien lourd immeubles, assurances	 -1 729 548	 -2 183 000	 -453 452	 -21%
Infrastructure : loyers	 -1 586 389	 -1 700 000	 -113 611	 -7%
Infrastructure : frais financiers (long terme)	 0	 -20 000	 -20 000	 -100%
Infrastructure : amortissements, attribution fonds	 -2 683 668	 -2 590 000	 93 668	 4%
					   
TOTAL CHARGES DE BIENS, SERVICES, INFRASTRUCTURE	 -22 058 880	 -21 693 500	 365 380	 2%
					   
					   
TOTAL CHARGES FONCTIONNEMENT	 -98 306 080	 -98 832 100	 -526 020	 -1%
					    					   

Taxes études, écolages, taxes de cours	 5 745 678	 5 843 200	 -97 522	 -2%
HES-SO : forfaits Bachelor et Master	 47 586 447	 45 651 400	 1 935 047	 4%
Prestations de services - mandats	 10 732 321	 11 037 300	 -304 979	 -3%
Subventions collectivités publiques	 13 380 406	 12 353 500	 1 026 906	 8%
Subventions à redistribuer sur projets	 1 643 923	 1 108 000	 535 923	 48%
Subventions cantonales : socle Ra&D, contrats prestations	 10 657 499	 10 572 000	 85 499	 1%
Subventions communales	 4 131 240	 3 998 000	 133 240	 3%
Utilisation du fonds de réserve	 1 667 874	 745 000	 922 874	 124%
Prestations de services internes	 1 111 021	 1 180 000	 -68 979	 -6%
Recettes diverses 	 582 437	 302 000	 280 437	 93%
Infrastructure : HES-SO forfaits loyers	 4 557 536	 4 422 000	 135 536	 3%
Infrastructure : recettes diverses	 1 312 106	 985 000	 327 106	 33%
Infrastructure : subventions communales	 129 963	 120 000	 9 963	 8%
Infrastructure : subventions cantonales	 0	 796 000	 -796 000	 -100%
					   
TOTAL RECETTES FONCTIONNEMENT	 103 238 451	 99 113 400	 4 125 051	 4%
					    					   

FONCTIONNEMENT NET	 4 932 371	 281 300	 4 651 071	

INVESTISSEMENT BRUT	 2 663 441	 2 650 800	 12 641

+ = RECETTE       - = DÉPENSE	
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Rue de la Dent Blanche 20, 1951 Sion 
Tél. 027 606 27 00  Fax 027 606 27 04  e-mail: if@admin.vs.ch 

Présidence du Conseil d’Etat 
Inspection cantonale des finances  
 
Präsidium des Staatsrates 
Kantonal es Finanzinspek torat  

 

 
Comptes annuels 2015 
Rapport d'audit à l'attention de la direction de la HES-SO Valais/Wallis 
 
Nous avons effectué l’audit des états financiers ci-joints de la HES-SO Valais/Wallis 
comprenant le bilan et le compte administratif au 31 décembre 2015. Ces états financiers 
ont été établis par la direction de la HES-SO Valais/Wallis conformément à la loi sur la 
gestion et le contrôle administratifs et financiers du Canton du Valais du 24 juin 1980. 
 
Responsabilité de la direction générale de la HES-SO Valais/Wallis pour les états 
financiers 
La direction de la HES-SO Valais/Wallis est responsable de l’établissement de ces états 
financiers ainsi que d’un contrôle interne qu’elle juge nécessaire pour permettre 
l’établissement d’états financiers ne comportant pas d’anomalies significatives, que celles-
ci proviennent de fraudes ou résultent d’erreurs. 
 
Responsabilité de l’auditeur 
Notre responsabilité est d’exprimer une opinion sur ces états financiers sur la base de 
notre audit. Nous avons effectué notre audit selon les Normes d’audit suisses. 

Ces normes requièrent de notre part de nous conformer aux règles d’éthique et de planifier 
et de réaliser l’audit en vue d’obtenir une assurance raisonnable que les états financiers ne 
comportent pas d’anomalies significatives. 

Un audit implique la mise en œuvre de procédures en vue de recueillir des éléments 
probants concernant les montants et les informations fournies dans les états financiers. Le 
choix des procédures relève du jugement de l’auditeur, de même que l’évaluation du risque 
que les états financiers comportent des anomalies significatives que celles-ci proviennent 
de fraudes ou résultent d’erreurs. En procédant à cette évaluation, l’auditeur prend en 
compte le contrôle interne en vigueur dans l’entité relatif à l’établissement des états 
financiers afin de définir des procédures d’audit appropriées en la circonstance, et non 
dans le but d’exprimer une opinion sur le fonctionnement efficace du contrôle interne de 
l’entité. Un audit comporte également l’appréciation du caractère approprié des méthodes 
comptables retenues et le caractère raisonnable des estimations faites par la direction, de 
même que l’appréciation de la présentation d’ensemble des états financiers. 

Nous estimons que les éléments probants recueillis sont suffisants et appropriés pour 
fonder notre opinion. 
 
Opinion 
A notre avis, les états financiers de la HES-SO Valais/Wallis pour l’exercice clos au 
31 décembre 2015 ont été établis, dans tous leurs aspects significatifs, conformément à la 
loi sur la gestion et le contrôle administratifs et financiers du Canton du Valais du 
24 juin 1980. 
 
Par ailleurs, nous précisons qu’un rapport détaillé est établi et remis à la direction de la 
HES-SO Valais/Wallis, au Conseil d’Etat, aux Commissions des finances et de gestion du 
Grand Conseil, ainsi qu’au Service des hautes écoles et à l’Administration cantonale des 
finances. 
 
Sion, le 19 mai 2016 
 

Le responsable de mandat Le chef de service

Yannick Roh Christian Melly
Expert-réviseur agréé Expert-réviseur agréé

 
 

Annexe : Etats financiers (bilan et compte administratif) 
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Oskar Freysinger 
nommé président et 
Anne Emery-Torracinta 
vice-présidente du 
Comité gouvernemental 
de la HES-SO
Le Comité gouvernemental de la HES-SO (Haute école spécialisée de 
Suisse occidentale) a nommé le Conseiller d’Etat Oskar Freysinger 
président pour deux ans suite au départ de Madame Elisabeth Baume- 
Schneider. Madame Anne Emery-Torracinta, Conseillère d’Etat de la 
République et Canton de Genève, a quant à elle été élue vice-présidente 
et succède à Anne-Catherine Lyon. Oskar Freysinger et Anne Emery- 
Torracinta ont pris leurs fonctions le 18 décembre 2015.

Anne-Catherine Lyon, Anne Emery-Torracinta, Oskar Freysinger, Elisabeth 
Baume-Schneider et Beat Vonlanthen

Une Ecole 
engagée
S’appuyant sur les travaux du business model, le processus pré-
parant à l’autonomie et le plan de développement stratégique de 
la HES-SO Valais-Wallis, la Direction générale a rédigé un « Por-
trait d’entreprise » afin de décliner de façon publique ses valeurs 
et la stratégie qu’elle entend mettre en oeuvre.

Dans ce cadre, elle a complété ses travaux avec une analyse 
conduite par le professeur Daniel Amrein, lui permettant de 
mettre un accent spécifique sur la thématique du développe-
ment durable. La stratégie y relative s’articule autour de 4 enjeux 
incontournables (recherche & formation, efficience, dialogue, 
être un acteur exemplaire), et, afin de passer de la parole aux 
actes, sur 19 engagements pour 2020. 

Le Portrait d’entreprise et la politique environnementale de 
l’Ecole sont disponibles sur son site internet, rubrique « Missions 
et visions ».
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Campus Energypolis :  
2e étape sur les rails
Le Grand Conseil s’est prononcé en septembre 2015 sur la deuxième étape des travaux pour la mise en place 
du Campus Energypolis et a donné son feu vert pour la construction des bâtiments de l’Industrie 19, 21 et 23 
qui permettront d’accueillir la Haute Ecole d’Ingénierie de la HES-SO Valais-Wallis dès 2019.      

Le Grand Conseil a en effet décidé l’octroi d’un crédit d’objet et de son 
cautionnement de 179,78 millions de francs pour la réalisation de 
cette seconde étape et d’un crédit d’objet de 5 millions de francs pour 
l’élaboration de démonstrateurs énergétiques à l’échelle du canton.

Ces deux crédits permettent les investissements nécessaires à la 
construction des infrastructures de la Haute Ecole d’Ingénierie et 
des plateformes communes EPFL-HES. Font également partie de 
cette deuxième étape les locaux de la Fondation The Ark qui héber-
geront les start-ups et les groupes de recherche et développement de 
grandes entreprises. Ces dernières constituent le dernier maillon de 
la chaîne de valeur du projet Campus Energypolis et le premier indi-
cateur d’impact économique. Cette décision réjouit bien évidemment 
toute la HES-SO Valais-Wallis et démontre l’attachement des autorités 
valaisannes au développement de la formation et de la recherche de 
niveau tertiaire en Valais. 

Elections 
HES-SO 2015
La HES-SO a organisé les premières élections de son histoire 
pour mettre en place des organes participatifs au niveau de 
chaque domaine (Conseils participatifs de domaine), pour la 
HES-SO dans son ensemble (Conseil de concertation) ainsi que 
pour la HES-SO Valais-Wallis (Conseil représentatif). 

Avec plus de 180 candidates et candidats pour les différents 
conseils, la bataille s’annonçait vive. Au final, près de 3’500 
personnes ont voté lors de ces élections. La participation du 
personnel a dépassé les attentes et ce sont les étudiants qui ont 
présenté le plus grand nombre de candidats. Les représentants 
de l’ensemble des différents organes sont désormais connus et 
en fonction depuis  la rentrée 2015.
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La culture
pour tous
En 2015, la Commission culturelle de 
la HES-SO Valais-Wallis a proposé 
quatre conférences-débats ouvertes 
aux étudiants et collaborateurs, mais 
aussi au grand public :
1	 Guérisseurs et institutions de soins : la pra-

tique du « secret », par Claude-Alexandre 
Fournier ;

2	 Cohésion nationale et ouverture au monde, 
par Stéphane Rossini ; 

3	 La viande in vitro, bientôt dans nos assiettes, 
par Michael Beyrer ;

4	 Une vie pour les ponts - des ponts pour la 
vie, par Toni Rüttimann.

Inauguration du GridLab
Le 19 février 2015, la Haute Ecole d’Ingénierie a inauguré son 
nouveau Laboratoire GridLab, en présence de Messieurs Walter 
Steinman, Directeur de l’Office fédéral de l’énergie (OFEN), 
Jean-Michel Cina, Conseiller d’Etat, Yannick Buttet, Conseiller na-
tional et Marcel Maurer, Président de Sion.

Dédiée aux énergies renouvelables et au smart grid, la plateforme  GridLab permet-
tra l’étude de la production, du transport et de la distribution d’énergie d’origine hy-
draulique, photovoltaïque et éolienne, ainsi que l’injection multiple et décentralisée 
sur les réseaux de moyenne et basse tension. Le GridLab permet de répondre aux 
besoins de la formation d’ingénieurs et particulièrement ceux de la filière Energie 
et techniques environnementales, ainsi qu’aux projets de recherche appliquée et 
développement. Il permettra également aux industries de tester des équipements, 
ou évaluer des scénarii en proposant des solutions novatrices.

Distinction  
pour l’institut Tourisme 
L’équipe de Miriam Scaglione a reçu le « Peter Keller Price » lors de la 65th AIEST 
Conference (Association internationale d’experts scientifiques du tourisme) qui 
s’est déroulée du 23 au 27 août 2015 à Lijiang (Chine). Pour la première fois, ce prix 
a récompensé des recherches appliquées et non des recherches fondamentales, en 
estimant leur importance par rapport à l’application des résultats dans le secteur.
	
L’institut Tourisme a été distingué pour son projet de récolte de données auprès 
des hôteliers via la téléphonie mobile. Une recherche en partenariat avec Swisscom, 
qui a su dénouer l’enjeu central de la garantie d’anonymat et de confidentialité des 
données. L’étude se poursuit auprès des hôteliers en 2016.

François Seppey, Marcel Maurer, Jean-Michel Cina, Walter Steinmann et Joseph El Hayek côte à côte pour le coupé de ruban.

En 2015, pas moins de quatre prix ont été rem-
portés par l’institut Informatique de gestion 
lors de conférences internationales. Mariam 
Barque obtient le prix du meilleur article lors 
de la conférence IMIS 2015 (International 
Conference on Innovative Mobile and Internet 
Services in Ubiquitous Computing, Blumenau, 
Brésil), Visara Urovi celui du meilleur poster au 
Swiss eHealth Summit (Berne, Suisse), Sebas-
tian Otalora s’est vu décerné une récompense 
lors du MICCAI (International Conference on 
Medical Image Computing and Computer As-
sisted Intervention, Munich, Allemagne) et 
Alba Garcia a reçu le prix du meilleur article 
étudiant au congrès SPIE (the international so-
ciety for optics and photonics, Orlando, USA). 

L’institut Informatique 
de gestion 
rafle la mise

Mariam Barque présente ses travaux 
lors de la conférence IMIS 2015
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La filière Action socioprofession-
nelle ES se renouvelle 

Rendons à Gabriel ce qui est à 
Gabriel !
Après 26 ans d’engagement auprès du Centre de formation profession-
nelle de Sion (CFPS), il a fallu que tu nous quittes, Gabriel, à une semaine 
de ta retraite pourtant bien méritée. D’abord Responsable de formation 
auprès des Maîtres socioprofessionnels (MSP) puis d’une pierre deux 
coups responsable de formation auprès des Educateurs spécialisés, 
Gabriel Carron a pris la responsabilité du CFPS à 50% en 2012, à côté 
de sa mission de formation non HES. Deux ans plus tard, il est nommé 
Responsable de la filière MSP, fonction qu’il assumera jusqu’en 2015.

A ce jour, 27 promotions, soit 333 étudiants MSP, ont bénéficié d’une 
formation à « Gravelone 5 » ; 264 sont des professionnels aguerris, 69 
sont en cours de formation. Durant 26 ans, Gabriel a ainsi contribué 
à l’épanouissement d’une majorité d’entre eux et de bien d’autres tra-
vailleurs sociaux. Son empreinte est difficilement évaluable tant elle 
est importante, en particulier s’agissant de la filière Action sociopro-

fessionnelle (ASP) qui forme aujourd’hui les futurs maîtres sociopro-
fessionnels. Compétence, force de travail, conscience professionnelle, 
intégrité et disponibilité ne sont que quelques mots qui le caractérisent. 
Ses collègues l’ont eu en haute estime et lui en sont très reconnaissants.

Comment poursuivre son ouvrage ?
En tant que nouveau responsable de la filière ASP depuis janvier 
2016 (ad intermin depuis juillet 2015), Monsieur Didier Fournier 
souhaite reprendre le flambeau de son successeur : « En suivant la 
voie tracée, soit dans la continuité et l’innovation ... L’héritage laissé 
par Gabriel Carron est certes conséquent, éprouvé et durable, mais 
tout évolue rapidement. Rester attentif et proactif est ainsi une né-
cessité avérée, en regard des changements internes de l’école mais 
surtout d’une profession et d’une formation en plein essor. »

Grâce à une équipe renforcée bénéficiant d’un large panel de com-
pétences, l’année 2016 s’annonce sous de meilleurs auspices que 
2015 ; Gabriel l’aurait certainement souhaité ainsi.

Seize étudiants de la filière Economie d’en-
treprise ont analysé le fonctionnement de 
quatre entreprises valaisannes sous l’angle 
du développement durable. L’option « Ma-
nager 21 », enseignée par le professeur Da-
niel Amrein, combine théorie et pratique sur 
le terrain. Durant trois mois, les étudiants 
se sont rendus à intervalles réguliers dans 
les entreprises afin de procéder à un état 
des lieux de la situation, puis d’émettre des 
actions correctives en vue d’améliorer la 
gestion des ressources et le système de ma-
nagement intégré (SMI) de chaque entité. 
Une expérience « win-win » pour les patrons 
et les étudiants, soutenue par le Départe-
ment de l’économie, de l’énergie et du ter-
ritoire et sa plateforme « Ecole-Economie ».

La présence de coachs spécialisés dans le pro-
cessus d’apprentissage a permis d’une part 
aux entreprises de bénéficier de méthodolo-
gies reconnues et d’autre part aux étudiants 
de mesurer le niveau d’exigences atten-
du par le monde professionnel. La HES-SO 

Valais-Wallis, RegionAlps SA, Ecobois-recyclage 
et les Salines de Bex ont participé au projet 
en 2015. 

Monsieur Bertrand Coppey, responsable 
qualité chez RegionAlps SA, nous fait part de 
son expérience :

Qu’est-ce qui a motivé RegionAlps SA à 
collaborer avec des étudiants de la HES ?
Nous considérons qu’il s’agit de la responsabi-
lité de notre société de participer aux projets 
liés à la formation quand ceux-ci lui sont pro-
posés. De plus, il est toujours intéressant de 
participer à des démarches nouvelles. 

Concrètement, comment s’est passée la 
collaboration sur le terrain ?
Relativement bien puisque le groupe de 
jeunes était formé de gens très agréables. Le 
manque de planification de leur part a cepen-
dant rendu la fin de la démarche un peu plus 
compliquée. 

Quels ont été les éléments mis en 
lumière par les étudiants et les actions 
correctives qui vous ont été proposées ?
Nous avons notamment travaillé sur les par-
ties prenantes de notre entreprise et leurs 
attentes, sur notre stratégie  RSE (Responsa-
bilité société entreprise) ainsi que sur notre 
communication interne et externe. Les étu-
diants nous ont proposé plusieurs actions 
correctives, comme la réalisation d’une carto-
graphie RSE ou l’ajout de slogans sur les trains 
afin de sensibiliser les utilisateurs à nos enga-
gements en faveur de la mobilité douce.  

Quelle est la plus-value d’un tel mandat 
pour l’entreprise ?
Cette démarche nous a permis d’aborder une 
nouvelle approche de l’ « audit » qu’est le dia-
gnostique 360°. De plus, pour la première fois 
nous avons abordé les différentes probléma-
tiques de la gestion d’entreprise au travers du 
développement durable. 

Managers sur le terrain
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Nomination de la 
nouvelle directrice 
de la Haute Ecole de 
Travail Social

Le Conseil d’Etat a nommé Madame Nicole 
Langenegger Roux au poste de directrice de 
la Haute Ecole de Travail Social (HETS) de la 
HES-SO Valais-Wallis. Elle succède à Anne 
Jacquier-Delaloye qui a assuré la direction 
de la Haute école spécialisée santé-social 
Valais depuis 2005 et poursuivra son 
activité comme directrice de la Haute Ecole 
de Santé.

Nouveau 
responsable 
pour l’institut Santé

Réunis jusqu’au 1er 
janvier 2015, soit 
jusqu’à l’autonomie 
de la HES-SO Valais-
Wallis, les deux 
instituts Santé et 
Travail social ont 
désormais leur 
propre responsable. 

Monsieur Peter Voll poursuit son mandat 
de responsable de l’institut Travail social 
et passe le relais à Monsieur Claude-
Alexandre Fournier pour l’institut Santé. 

Premier Double Bachelor 
en Informatique de gestion 
remis à Sierre

La concrétisation du partenariat entre la 
Suisse et la Finlande
Le 3 juillet 2015, Alena Gurshchenkova a reçu le premier Double 
Bachelor finno-suisse proposé conjointement par la filière Informa-
tique de gestion et l’ « University of Applied Sciences Haaga-Helia » 
d’Helsinki en Finlande. 

 

Depuis 2014, la filière Informatique de gestion offre à ses étudiantes et étudiants la pos-
sibilité d’effectuer leur troisième année en anglais, à la Haute Ecole Spécialisée Haaga- 
Helia de Helsinki en Finlande avec deux titres à la clé : Bachelor of Science HES-SO en 
Informatique de gestion et Bachelor of Business Administration. De même, les étudiants 
d’Helsinki peuvent venir étudier à Sierre et bénéficier de ce cursus en anglais.

Alena Gurshchenkova a  donc choisi l’option du  Double Bachelor et  passé son année 
académique 2014/15 en Suisse. La jeune finlandaise se dit enchantée d’avoir eu l’oc-
casion de suivre un nouveau cursus très stimulant : « Pendant mes études en Suisse, 
j’ai eu l’opportunité de m’immerger dans une nouvelle culture. J’ai acquis de nouvelles 
compétences et découvert un nouveau système de formation. L’année académique était 
plutôt difficile pour moi, mais j’ai fait de mon mieux et pense avoir plutôt bien réussi ».

Pour David Wannier, responsable de la filière Informatique de gestion à Sierre, « Ce 
projet avec Helsinki est une opportunité fantastique pour nos étudiantes et étudiants. 
L’expérience internationale qu’ils acquièrent et les deux titres reconnus au niveau in-
ternational seront très précieux sur le marché du travail ». Alena est consciente de cette 
plus-value : « A mon avis, suivre ce programme de double diplôme était le meilleur in-
vestissement que j’aie pu faire. Grâce à ce programme, j’ai élargi mes connaissances et 
acquis un ensemble de compétences précieuses pour ma future carrière ».

François Seppey (Directeur HES-SO Valais-Wallis), Bruno Montani (Directeur HEG - HES-SO Valais- Wallis), Luciana Vaccaro (Rectrice 
HES-SO), Jean-Philippe Trabichet (Resp. filière Informatique de gestion - HEG Genève), Alena Gurshchenkova (Etudiante finlandaise 
qui a reçu le Double Bachelor), David Wannier (Resp. filière Informatique de gestion - HES-SO Valais-Wallis), Yves Rey (Vice-recteur 
Enseignement - HES-SO), Martial Geiser (Head of international office MOVE - HES-SO Valais-Wallis), Laurent Bagnoud (Responsable 
du domaine Economie et Services - HES-SO)
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Félicitations aux nouvelles nominées
Conseil de l’organisation du territoire
Le Conseil fédéral a nommé Madame Marie- 
Françoise Perruchoud-Massy, professeure 
et chercheure au sein de l’institut Tourisme, 
en qualité de membre du Conseil de l’or-
ganisation du territoire (COTER) pour la 
période 2016-2019. Le COTER est une com-
mission extraparlementaire qui conseille le 
Conseil fédéral et les offices fédéraux com-
pétents - principalement le Secrétariat d’Etat 
à l’économie (SECO) et l’Office fédéral du dé-
veloppement territorial (ARE) - sur les ques-
tions d’organisation du territoire.

Commission de reconnaissance des 
Ecoles de culture générale 
Madame Chantal Bournissen, professeure 
auprès de la Haute Ecole de Travail Social, 
a été nommée membre de la Commission 
de reconnaissance des Ecoles de culture 
générale (ECG) de la CDIP (Conférence suisse 
des directeurs cantonaux de l’instruction 
publique) en tant que représentante de la 
SASSA (Conférence spécialisée des hautes 

écoles suisses en travail social) et remplace 
Mme Véréna Keller.

Commission fédérale pour la recherche 
énergétique 
Madame Cécile Münch-Alligné, professeure 
à la Haute Ecole d’Ingénierie, a été nommée 
déléguée des HES auprès de la Commission 
fédérale pour la recherche énergétique 
(CORE). Organe consultatif du Conseil 
fédéral et du Département fédéral de 

l’environnement, des transports, de l’énergie 
et de la communication (DETEC), la CORE 
élabore le Plan directeur de la recherche 
énergétique de la Confédération, contrôle 
et suit les programmes de recherche 
énergétique en Suisse, donne son avis sur les 
travaux de recherche énergétique relevant de 
la Confédération et donne une information 
appropriée sur les développements et 
les enseignements relatifs à la recherche 
énergétique.

De nouveaux outils pour la prise en charge 
des victimes lors de violence conjugale
La violence dans le couple, marquée par un rapport de domination, 
induit une vulnérabilité sociale. Près d’un dossier sur sept du service 
social fait état de ce type de violence. Les professionnels de ce milieu 
s’érigent dès lors en interlocuteurs privilégiés tant vis-à-vis des vic-
times que des auteurs, enfants du couple inclus. 

Pour que le réseau professionnel puisse détecter les situations à 
risque, limiter la durée d’exposition aux violences et améliorer l’accès 
au réseau d’intervention spécialisée, il recourt à des protocoles peu en 
phase avec les réalités du terrain. En travail social, détecter ces situa-
tions relève de l’exception, surtout vis-à-vis des personnes auteures.

Un projet mené par les Hautes Ecoles de Travail Social de Sierre et 
de Fribourg, vise à renforcer les pratiques professionnelles par une 
méthodologie innovante, permettant la détection et l’orientation 
accompagnée des personnes victimes et auteures. La méthodologie 
est innovante sur trois plans : premièrement, elle se centre sur des 
comportements suspects tels que les déménagements fréquents ou 
la limitation dans la recherche d’un emploi par l’un des partenaires. 
Deuxièmement, elle tient compte du travail auprès de l’ensemble 

des membres de la famille, alors que les protocoles existants ne 
s’adressent qu’aux victimes. Finalement, elle vise à concevoir un 
guide pratique destiné aux partenaires du Travail social, pour 
les accompagner dans la mise en oeuvre des outils développés 
au sein du projet.

Pour Susanne Lorenz, professeure auprès de la HETS (Sierre) et res-
ponsable du projet : « Le but final est que les personnes victimes et 
auteures sollicitent et acceptent, nonobstant la honte ressentie, une 
aide spécialisée et ciblée. »

Ce projet collabore étroitement avec la Commission Cantonale de 
Lutte contre la Violence Domestique (CCLVD) du Canton de Vaud et 
diverses institutions. Il répond à la volonté politique de renforcer 
les actions auprès de toutes les personnes concernées notamment 
grâce à la formation des professionnels et le travail en réseau. Il bé-
néficie du soutien de la Commission pour la Technologie et l’Inno-
vation (CTI).

Marie-Françoise Perruchoud-Massy Chantal Bournissen Cécile Münch-Alligné
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L’Informatique 
de gestion  
en pleine NATURE 
L’institut Informatique de gestion 
a eu l’honneur de publier un article 
dans un journal de l’éditeur NATURE, 
un must dans le milieu scientifique. 
Ce dernier traite du projet NINAPRO 
mené avec les physiothérapeutes 
de la HES-SO Valais-Wallis, la 
SUVA, l’IDIAP ainsi que le centre 
de recherche aérospatial allemand. 
Durant trois ans, ces partenaires 
se sont attelés à développer 
des algorithmes permettant le 
contrôle des prothèses de la main 
afin d’améliorer le quotidien des 
personnes amputées.

 

« Pouvoir publier un article dans un journal 
de l’éditeur NATURE est une reconnaissance 
incroyable pour l’institut Informatique de 
gestion. Je n’aurai jamais imaginé que cela nous 
arriverait un jour. » s’enthousiasme le Professeur 
Henning Müller avant de poursuivre : « Notre 
travail a débouché sur la création de la plus 
grande base de données au monde accessible 
publiquement regroupant des informations sur 
des personnes amputées et sur des personnes 
valides (ndlr. ces dernières sont nécessaires aux 
comparaisons statistiques). Il est intéressant de 
constater que NATURE s’intéresse désormais 
aux jeux de données ainsi qu’à leur analyse 
et en favorise la diffusion grâce à son journal 
Scientific Data. » 

L’institut Informatique de gestion 
esquisse l’avenir de l’hydroélectricité 
en Suisse
Mandaté par le Conseil fédéral, le Fonds National Suisse (FNS) 
a lancé deux Programmes nationaux de recherche (PNR) axés 
sur les aspects technico-scientifiques et socio-économiques 
à prendre en compte pour la mise en œuvre de la Stratégie 
énergétique  2050.  L’institut  Informatique  de  gestion est 
membre du consortium qui se consacrera à l’avenir de l’hydro- 
électricité en Suisse. Un projet d’importance pour le canton 
du Valais.

 

L’avenir de l’hydroélectricité en Suisse	
Dans le cadre du programme de recherche « Virage énergétique », un consor-
tium regroupant la HES-SO Valais-Wallis, l’Université de Bâle, l’Université de Ge-
nève ainsi que la Hochschule für Technik und Wirtschaft de Coire se consacrera 
à l’avenir de l’hydroélectricité en Suisse. Plus particulièrement, « Notre projet 
visera à améliorer les performances économiques de l’hydroélectricité afin que 
ce secteur puisse financer les investissements nécessaires à la Stratégie éner-
gétique 2050 », relève René Schumann, professeur auprès de l’institut Informa-
tique de gestion.

Il s’agira donc de développer des modèles permettant l’optimisation du potentiel 
hydroélectrique en termes économiques. « Les productions d’hydroélectricité 
doivent être plus réactives aux besoins du marché, c’est-à-dire produire quand 
le marché en a besoin afin d’assurer leur rentabilité. Afin de répondre aux at-
tentes réelles, les solutions esquissées seront testées en Valais et au Tessin sur 
des installations existantes. » explique encore René Schumann.

Un secteur économique primordial pour le Valais
Depuis plusieurs années, la HES-SO Valais-Wallis, à travers ses différents ins-
tituts de recherche et ses filières d’enseignement, apporte sa contribution à la 
transition énergétique, un défi d’importance pour le canton du Valais. « Le retour 
des concessions est certainement l’un des plus grands challenges des prochaines 
années pour le canton du Valais. Les résultats de ce projet devraient intéresser 
les pouvoirs publics et les producteurs d’hydroélectricité car ils seront suscep-
tibles de rendre profitable ce secteur » conclut le Professeur René Schumann.

Virage
énergétique 
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Importance du phénomène 
Airbnb en Valais et 
en Suisse  
Une étude de l’Observatoire 
Valaisan du Tourisme
Constatée à travers le monde, la forte croissance d’Airbnb se confirme 
en Suisse. C’est ce qui ressort des chiffres de l’Observatoire Valaisan du 
Tourisme (OVT). Celui-ci s’est intéressé pour la deuxième fois à la présence 
sur le marché suisse d’Airbnb, importante plateforme communautaire de 
location et de réservation de logements. L’OVT a non seulement relevé les 
données mais a également comparé les offres publiées sur Airbnb avec 
celles de l’hôtellerie et de la parahôtellerie dans les différents cantons et 
destinations.

Il ressort de l’étude que depuis 2014, l’offre Airbnb a plus que 
doublé en ce qui concerne le nombre d’objets loués : de 6’033 ce 
chiffre est passé à 12’937. Les chercheurs estiment avoir pu recenser 
90% de l’offre. Par conséquent, les chiffres relatés dans cette étude 
représentent des valeurs minimales.

Le nombre de lits proposés est passé de 20’841 (fin octobre 2014) 
à 33’374 (fin octobre 2015), soit une augmentation d’environ 
60%. Dans plusieurs cantons, l’offre dépasse les 1’000 objets ou 

les atteint presque : Zurich (2’117), Valais (1’737), Genève (1’633), 
Vaud (1’437), Berne (1’158), Bâle-Ville (1’140) et Grisons (934).  
Ces régions représentent environ 80% de l’offre Airbnb en Suisse.
Airbnb est donc fortement représenté dans les régions urbaines 
et les régions traditionnelles de vacances. En ce qui concerne 
l’offre de lits, le Valais se place en tête avec 8’139 lits (soit une part 
de marché de 24,4%), devançant les Grisons (3’967 lits, soit 8,8%). 
Suivent Vaud, Zurich, Berne, Genève, Bâle-Ville et le Tessin. Ensemble, 
ces régions assurent 85% de l’offre de lits Airbnb en Suisse.

Airbnb concurrence l’hôtellerie classique notamment dans les cantons 
« urbains », tels que Bâle-Ville (le nombre de lit Airbnb est équivalent au 
31% de lits hôteliers), Vaud (19%) et Genève (17%), alors que la moyenne 
suisse se situe à 13%. Toujours comparée à l’hôtellerie, l’offre Airbnb est 
également en forte progression en Valais (« part de marché » de 25%).
 
Alors qu’en 2015, Airbnb aura probablement généré 80-100 millions 
de nuitées à travers le monde, la Suisse devrait atteindre un volume 
d’au moins 1 million de nuitées pour cette même année.

Plus d’infos sur le site de l’OVT : www.tourobs.ch

Dans le cadre de sa politique culturelle cantonale, le Service de 
la culture a entamé une réflexion sur les publics de la culture. 
Dans ce but, il a mandaté Isabelle Moroni, professeure à la Haute 
Ecole de Travail Social (HETS) et à Gaëlle Bianco, assistante à 
la HETS, pour une étude visant à répondre au questionnement  
général suivant :	

Comment s’orchestre la rencontre entre les savoirs et les 
modes de connaissance (artistique, scientifique, patrimo-
niale, etc .) produits par le champ culturel et les publics? 

Quelles sont les « bonnes pratiques », en Valais et en dehors 
du Canton, qui encouragent la participation des publics dans 
le champ de l’art et de la culture ?	

L’étude, intitulée « Les espaces de la participation culturelle – Enjeux et 
perspectives d’action » et parue dans le cadre des Cahiers de l’Observa-
toire de la Culture, apporte les bases théoriques ainsi que la présenta-
tion de « bonnes pratiques » pour encourager, favoriser, co-construire 
les rencontres entre les artistes et le public. 

Les espaces de la participation culturelle 
Enjeux et perspectives d’action
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Des conférences 
networking

Depuis 2006, la Banque Cantonale du Valais 
(BCVs) et la Haute Ecole de Gestion & Tourisme 
ont à cœur de favoriser les rencontres entre 
entreprises locales, collectivités publiques, 
porteurs d’idées, étudiants et chercheurs. 
C’est d’ailleurs dans ce cadre-là que les deux 
institutions organisent en partenariat les 
conférences BusiNETvs. 

Les thématiques abordées en 2015 ont 
conquis un large public. De la problématique 
des résidences secondaires au leadership, 
en passant par le marketing mobile, les 
conférences engendrent systématiquement 
de pertinents débats et précieuses rencontres.

2016 marquera les 10 ans des conférences 
BusiNETvs. A cette occasion, trois conférences 
seront organisées : en mai et en septembre 
ainsi qu’un évènement plus important prévu 
pour la fin d’année. 

Retrouvez toutes les conférences sur : 
www.businetvs.ch 

Un exercice de co-création  
à la HES-SO Valais-Wallis
Les classes d’avant-dernière année de la Haute Ecole d’Ingénierie (HEI) et de la 
Haute Ecole de Gestion & Tourisme (HEG) participent tous les ans à un exercice de 
co-création. Chaque classe dispose d’un espace dédié sur i-Brain. Dans une optique 
de co-création, les étudiants sont invités à poster leurs idées de projet et commen-
ter celles de leurs camarades. 

Dans un deuxième temps, les collaborateurs des deux Hautes Ecoles se réunissent 
et ont pour mission de commenter et de « liker » sur i-Brain les idées de projet pré-
cédemment postées par les étudiants. Ils apportent ainsi leur avis et leur expertise 
sur les projets proposés. « Grâce aux likes, on voit directement si on est sur la bonne 
voie » explique un ingénieur en formation.

Au terme de ce processus de deux semaines, les étudiants se regroupent autour des 
projets qui les intéressent pour les développer durant le semestre, notamment dans 
le cadre d’options à choix telles que Business eXperience, pouvant déboucher sur la 
création d’une vraie start-up.

L’exercice de co-création de 2015 a permis de générer quelques 340 idées et plus 
de 850 commentaires.

2e réunion alumni à la Haute Ecole de 
Santé de la HES-SO Valais-Wallis à Viège 

La deuxième rencontre des anciens étudiants de la Haute Ecole de Santé de la HES-SO 
Valais-Wallis a eu lieu le 4 septembre 2015 à Viège. Cette rencontre placée sous 
le signe de l’échange professionnel et personnel avait comme thème « Les anciens 
prennent la parole ». L’évolution de l’offre de formation de la HEdS au cours des 51 
dernières années a été passée en revue : en commençant par les Soins Généraux 
(SG) jusqu’à la formation bachelor telle qu’offerte aujourd’hui, en passant par le 
diplôme de niveau I et II et la formation HES. Plusieurs orateurs ont partagé leurs 
expériences dans le cadre de ces différents types de formation, et ont ainsi contri-
bué à illustrer l’évolution des soins infirmiers et leur académisation. 

Hilar Schwery, responsable de la filière germanophone, explique : « Les soins infir-
miers sont devenus une discipline à part entière. Afin de suivre l’évolution de la société 
avec ses développements démographiques et les maladies chroniques, les soins infir-
miers ont introduit leur propre lobby, leur recherche et leur gestion de la qualité. Et 
cette évolution doit continuer. » 
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La HES en mode bicentenaire 
La HES-SO Valais-Wallis a tenu à s’associer aux festivités du bicentenaire et a participé à 2 projets étoiles : le Cube 
365 ainsi que le projet de la fondation The Ark « une étoile technologique sur le drapeau valaisan ». Ces participations 
ont permis de mettre en avant les compétences des instituts de recherche HES qui sont au cœur de l’innovation.    

300’000 visiteurs 
et moi et moi et moi 
Valais Wallis Promotion a choisi Berne et plus particulièrement le salon BEA, qui accueille plus de 300’000 
visiteurs et 1’000 exposants, afin de démarrer sa campagne estivale. Un Valais aux multiples facettes, 
regroupant tourisme, agriculture, formation, innovation, a été présenté aux Bernois sous une seule et 
même bannière avec un point d’orgue un combat de reines qui s’est exporté vers la Berne fédérale. 

Expo Milano  
Durant 10 jours, le Valais a été l’hôte du pavillon suisse à l’Expo de Milan et a permis à des partenaires 
d’occuper un espace sur le pavillon Suisse. La HES-SO Valais-Wallis a eu l’occasion de présenter les 
activités de l’institut Technologies du vivant à des entreprises italiennes lors de la journée Business 
Valais présentant les compétences valaisannes autour de la thématique des plantes alpines.

Le 14 octobre, une journée organisée conjointement avec la HES-SO (Haute École spécialisée de 
Suisse occidentale) a eu lieu autour de la thématique de l’énergie « Energie, quels enjeux pour 
demain ? ». A cette occasion de nombreuses personnalités ont débattu sur ce sujet en présence 
d’invités en lien avec le domaine de l’Energie. 
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L’ECAV,   
plateforme 
d’échanges 
L’année 2015 fut celle de l’internationalité 
pour l’ECAV. Habituée à faire fi des 
frontières (un grand nombre d’étudiants 
sont étrangers) et en réseau avec plusieurs 
écoles pour des échanges (Erasmus, 
Winterschool avec Sint Lucas Anvers et DIT 
Dublin, résidences d’artistes) l’école d’art 
sierroise a accéléré le mouvement cette 
année.

L’exposition collective « Rencontre avec un 
bateau » a été conçue spécialement pour la 
fondation suisse / Pavillon Le Corbusier par 
un groupe d’alumni et de professeurs de 
l’Ecole cantonale d’art du Valais et fut visible 
du 17 octobre au 6 décembre 2015 à Paris. 

Le projet de recherche Vedi alla voce, qui a 
duré plus d’une année, a exploré les traces 
laissées par l’immigration italienne en 
Suisse et analysé les échanges inhérents à 
ces contacts. Les expositions à Milan, Sierre 
et Berne ont suivi les lieux importants de ces 
échanges, entre la Suisse et l’Italie.

Les coulisses 
de Facebook 

Dans l’idée qu’il faut rester proche de son marché et de ses consommateurs, les étu-
diants de la filière Economie d’entreprise en option principale Market development 
travaillent avec des entreprises locales. Ils doivent ainsi appliquer, durant une année, 
des stratégies digitales innovantes et efficaces pour leurs partenaires économiques.
Afin d’optimiser leurs connaissances et de valider la stratégie marketing développée 
durant le premier semestre, huit étudiants se sont rendus en février 2015 à l’University 
College Dublin et au Headquarter EMEA de Facebook afin de mieux comprendre, en théo-
rie et en pratique, les derniers développements marketing à destination des entreprises.

Cette expérience leur a donné une idée précise de l’utilisation possible de ces outils 
pour mieux cibler l’information à diffuser aux utilisateurs de Facebook, selon des 
critères socio-démographiques et  psychographiques. Ils ont ainsi pu conseiller au 
mieux, à leur retour, leur partenaire local.

Au-delà des statégies digitales, les étudiants ont été impressionnés par une ges-
tion d’entreprise à l’américaine, où les collaborateurs passent la majorité de leur 
temps (hors sommeil) dans l’entreprise. Repas, sport, détente… tout est gratuit et 
mis à leur disposition. Dans les distributeurs automatiques, pas de M&M’s ni Red 
bull mais de l’indispensable électronique afin d’éviter toute panne de productivi-
té.  Majoritairement employés expatriés et triés selon une sélection drastique, c’est 
également entre collègues que les sorties s’organisent, encourageant ainsi les liens 
d’amitié ET la productivité.

Ce déplacement à Dublin a aussi été l’occasion d’initier une collaboration internationale 
avec l’université autour de la formation en e-marketing des étudiants HES. Vu le succès 
de cette édition, la filière prévoit de réitérer l’expérience, enrichissante pour tous.
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Immersion dans 
un dispensaire 
de Madagascar   
Nephtaly Joseph et Pauline Bruchez, étudiantes en Soins infirmiers, ont choisi de pas-
ser un semestre à Madagascar pour découvrir leur futur métier sous un autre angle. 
Témoignage à cœur ouvert.

Pourquoi Madagascar ?	
L’école nous a proposé plusieurs destinations en Afrique et en Europe, en tenant 
compte des instabilités politiques et économiques pour ne pas nous envoyer 
n’importe où. Pour nous, Madagascar représentait un pays inaccessible, inconnu 
et lointain, mais qui semblait avoir d’énormes richesses et beautés. 

Quelles étaient vos activités au quotidien ?
Le dispensaire d’Aina Vao ouvrait ses portes à 8h mais la moitié des employés n’arri-
vaient que plus tard car le rythme de vie d’un Malgache est le contraire de celui d’un 
Suisse. Ils répètent sans cesse « moura-moura » qui signifie « tranquille, calme » ! 
Le dispensaire comprend plusieurs petites unités : une salle de pansement, une 
salle d’injection, les consultations avec les médecins, une salle d’accouchement, un 
laboratoire, un dentiste, une pharmacie, un accueil, une salle de consultation pour 
enfant, une salle de CPN (consultation prénatale). Nous avons fait un tournus dans 
ces différents domaines. Nous prenions nos repas avec les soeurs (suisses et mal-
gaches). Des journées bien remplies jusqu’à la tombée du jour ! 

Quels sont les points forts de cette expérience ?	
Nous avons énormément appris, surtout sur le plan humain. Les Malgaches sont 
des personnes ouvertes, accueillantes et toujours prête à aider et à donner, mal-
gré le peu qu’elles possèdent. Du point de vue des soins, nous nous sommes ren-
du compte à quel point nous avons de la chance de travailler dans les structures 
que nous propose la Suisse. Cela dit, c’est impressionnant de voir comment les 
Malgaches arrivent à faire aussi bien avec si peu de moyens. L’approche des soins 
était très différente d’ici. Par exemple, tout ce qui touche à la gestion de la dou-
leur, à l’écoute active ou à l’empathie n’est pas du tout pratiqué. Une expérience 
des plus enrichissantes que nous conseillons vivement à tous les étudiants !

Premier congrès 
mondial de  
physiothérapie 
du sport 
Nicolas Mathieu, professeur au sein de la filière 
Physiothérapie et président de l’Association 
Suisse de physiothérapie du Sport (www.
sportfisio.ch) a organisé en novembre dernier 
le premier congrès mondial de physiothérapie 
du sport et a officié en tant que président du 
comité d’organisation. 800 participants de 47 
pays ont honoré cette rencontre organisée à 
Berne. Médecins du sport, physiologistes du 
sport, physiothérapeutes ont constitué le panel 
de speakers.

Les étudiants de la filière Physiothérapie ont 
contribué à la bonne marche des deux journées 
du congrès, rythmées par les interventions de 
conférenciers mondialement connus (Etats-Unis, 
Australie, Nouvelle-Zélande,…) sur le thème du 
retour à la compétition des sportifs blessés. Un 
travail apprécié de tous les participants, une 
expérience unique pour les étudiants et une 
belle visibilité pour la HES-SO Valais-Walis. 
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Deux travaux de Bachelor 
réalisés en ... Chine ! 
Deux étudiants de la filière Systèmes industriels ont choisi la Chine comme laboratoire pour effectuer leur tra-
vail de Bachelor et vivre autrement durant 3 mois. Thomas Oggier, de Bramois, et Kéo-Amphone Lilly Manixab, 
originaire de Morges, nous racontent cette expérience, qui leur a demandé passablement d’adaptation ...

Pourquoi avoir choisi de partir à l’étranger 
pour effectuer votre travail de Bachelor ? 
Thomas Oggier : J’ai choisi de partir à l’étran-
ger réaliser mon travail de Bachelor pour ne 
pas faire comme tous les autres étudiants. Je 
voulais m’entourer de nouvelles personnes, 
découvrir un nouveau matériel, dans un 
cadre d’études autre. 
Kéo-Amphone Lilly Manixab : J’ai choisi de par-
tir à l’étranger car étant quelqu’un de très at-
taché à la Suisse et un peu peureuse de partir 
seule à l’étranger, c’était un challenge. Je sou-
haitais également améliorer mes connaissances 
linguistiques et découvrir une nouvelle culture.

Pourquoi la Chine ?
T.O. : J’ai eu déjà beaucoup l’occasion de 
voyager dans différents pays (les USA, Cana-
da, Afrique du Sud, Mali, Europe, ...), mais je 
n’étais encore jamais allé en Chine. Avec plus 
d’un milliard et demi d’habitants, je voulais 
découvrir leur façon de vivre, leur culture et 
surtout leur façon de travailler (dans le do-
maine de l’électronique, « Made in China »).
K.A.L.M. : Zhejiang University est une univer-

sité très réputée en ce qui concerne la bio-
technologie et j’avoue que le développement 
fulgurant de la Chine m’intriguait.

Quelles sont les principales différences 
entre le campus de Chine et celui de la 
HES-SO Valais-Wallis ? 
T.O. : L’université de Zheijiang à Hangzou 
est divisée en 6 campus. Je me trouvais 
sur le campus principal (Yuquan) qui com-
prend plus de 20 écoles différentes dans ses 
700’000 m2. Rien à voir avec la HEI ! Malgré 
le nombre d’étudiants présents dans le cam-
pus, il n’y avait pas beaucoup d’ambiance, 
pas de soirée ni de bar où boire un verre 
avec d’autres étudiants. Beaucoup venaient 
de loin pour étudier dans cette université re-
connue en Chine, qui est chère pour le prix 
moyen de la vie là-bas. Les étudiants pré-
fèrent donc se concentrer sur leurs études.
K.A.L.M. :Les logements étudiants sur le cam-
pus sont très prisés ; une chambre contient 
deux étudiants, pas terrible pour la vie pri-
vée. En termes de formation, les laboratoires 
étaient plus pauvres, dans le sens où le ma-

tériel était plus archaïque. J’ai donc dû ap-
prendre à me débrouiller avec peu de chose 
pour les recherches. 

Quels points forts retenez-vous de cette 
expérience? 
T.O. : La vie là-bas n’a rien à voir avec ici. 
Tout est plus grand, plus rapide, avec plus 
de monde. Si vous arrivez à vous faire com-
prendre, les gens vous aideront volontiers, 
mais ce n’est pas toujours facile. Ce voyage 
était une très bonne expérience. J’ai décou-
vert une autre façon de penser, de me nour-
rir et de vivre !
K.A.L.M. : Les gens ont un grand coeur, ils 
viennent très facilement aider. J’ai appris 
une nouvelle culture, un nouveau rythme 
de vie et à me débrouiller dans un pays où 
très peu de gens communiquent en anglais. 
Si c’était à refaire je le referais sans hésiter.
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Début juillet, trois professeurs de la Haute Ecole de Gestion & Tou-
risme se sont rendus à Kibuye (Rwanda), avec pour objectif d’ap-
porter une solution technique à un besoin identifié par la FDDM : la 
cherté de l’électricité et sa production défaillante. Jusqu’à présent, 
cette région de montagne située à l’ouest du pays utilisait le chauf-
fage au bois et des chauffe-eaux électriques pour tous ses grands 
bâtiments : hôtels, ministères et ambassades. Compte tenu des reve-
nus locaux, leur facture d’électricité correspondait à 15x la facture 
moyenne d’un Suisse. L’idée était donc d’utiliser l’énergie solaire pour 
produire de l’énergie à moindre coût et de mettre en place un système 
de valorisation économique basé sur la vente de l’énergie produite.

Trois professeurs (Stéphane Genoud, Blaise Crettol,  Antoine Widmer) 
regroupant des compétences en ingénierie, création d’entreprise 
et informatique, ont ainsi apporté leur soutien  afin de développer, 
en collaboration avec l’université IPRC WEST, un modèle d’affaires  

autour du solaire thermique. Concrètement, les trois collègues de la 
HES-SO Valais-Wallis ont formé les professeurs de l’Université IPRC 
WEST à la construction des panneaux solaires thermiques, l’analyse 
de l’économie d’énergie engendrée ainsi qu’aux modèles d’affaires 
possibles. En définitive, ce nouveau modèle managérial a pour avan-
tage d’augmenter la confiance des utilisateurs finaux qui peuvent 
observer une réduction de leur facture tout en assurant une rémuné-
ration complémentaire aux collaborateurs de l’Université de Kibuye 
sollicités pour les installations techniques et les développements in-
formatiques auprès des clients. C’est une solution gagnant-gagnant.

Cette mission entre parfaitement dans le cadre du programme sur 
lequel collaborent la DDC et la FDDM et qui vise à réduire la pauvre-
té par la formation professionnelle dans le cadre précis du dévelop-
pement durable des zones de montagne. 	

Transfert de savoir-faire au Rwanda
La HES-SO Valais-Wallis a de l’énergie à revendre
Dans le cadre d’un projet de développement durable soutenu par le programme de formation de la Direction du 
développement et de la coopération suisse (DDC), de Swisscontact et de la Fondation pour le développement durable des 
régions de montagne (FDDM), la HES-SO Valais-Wallis s’est rendue deux semaines au Rwanda afin de transmettre ses 
compétences en énergie solaire et management au Centre Régional Polytechnique IPRC WEST de Kibuye.
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Prix étudiants 
2015
Cette année encore, les étudiants de la filière Technologies 
du vivant ont brillé avec leurs travaux de diplôme. Pas moins 
de six prix leur ont été décernés, preuve de l’excellence des 
travaux accomplis au sein de l’école.

 

Prix Nestlé
Pascal Rychen a remporté le prix Nestlé pour son travail en vue d’améliorer 
les caractéristiques d’une poudre de lait pour bébés et enfants en bas âge. 
Le procédé optimisé dans le cadre de ce travail est prêt pour une application 
industrielle.   

Prix SGLWT (Société Suisse des Sciences et Technologies Alimentaires)
Remis à Percevent Ducrest, ce prix récompense une nouvelle approche 
pour l’amélioration de la qualité des aliments « prêt-à-manger » grâce au 
développement d’un test rapide de toxines bactériennes. 

Prix Association suisse des chimistes diplômés HES
Décerné à Mélinda Ucella, le prix ASVC distingue un travail de diplôme 
interdisciplinaire dans le domaine du développement de tests innovants pour 
le diagnostic médical. 

Prix Syngenta
Cette récompense gratifie un travail pouvant aboutir en peu de temps à une 
application pratique. C’est le cas de Gilles Levrand, lauréat du prix, qui a 
travaillé dans le domaine de la résonance magnétique nucléaire.

Prix Debiopharm Research & Manufacturing SA
Le prix Debiopharm, remis à Anouk Jorand, récompense un engagement 
extraordinaire dans le développement d’une méthode de criblage d’agent 
infectieux dans le sang. 

Prix Ferring SA
Ce prix revient à une personne qui se distingue par sa curiosité scientifique 
hors normes. Lauréate, Antsa Rabenifara Estoppey a su trouver des solutions 
originales dans le cadre d’analyses génétiques.	

Recherche contre 
le cancer

L’institut Informatique de 
gestion décroche un projet 
européen 

L’institut Informatique de gestion a décroché 
un projet européen dans le domaine de la re-
cherche contre le cancer, doté d’un budget 
d’environ 1’300’000 Euros (580’000 pour 
le Valais). Ce projet sera mené en collabo-
ration avec l’entreprise suédoise Context-
Vision, l’un des leaders mondiaux dans le 
domaine de l’imagerie médicale. Une preuve 
de l’excellence des compétences des cher-
cheurs présents au Techno-Pôle de Sierre.

D’une durée de trois ans, ce projet a pour objectif 
de développer de nouvelles technologies d’analyse 
d’images de tissus biologiques (histopathologie). Ces 
analyses assistées par ordinateur permettent de pré-
ciser l’état du cancer, domaine dans lequel les spé-
cialistes se font de plus en plus rares. Les recherches 
se focaliseront au début sur le cancer de la prostate, 
puis s’intéresseront à d’autres types de cancers. 
Dans ce contexte, les logiciels développés aideront 
les médecins à planifier le traitement plus rapide-
ment et ainsi améliorer la lutte contre le cancer.

L’énergie du futur 
dans nos stations 
d’épuration
La Haute Ecole d’Ingénierie se penche sur des 
solutions novatrices en matière d’énergie du 
futur. Grâce à la pile à combustible microbienne 
que les chercheurs sont en train de développer, 
les stations d’épuration, en plus de purifier nos 
eaux usées, produiront de l’électricité. 

 
Le projet en images sur notre chaîne YOUTUBE 
HES-SO Valais-Wallis
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La cytotoxicité 
des matériaux 
sous la loupe des 
ingénieurs 

L’institut Technologies du vivant (ITV) innove dans la recherche sur l’évaluation 
de la toxicité et de l’évaluation biologique d’agents chimiques et biologiques des-
tinés à des applications médicales.

La plupart des méthodes utilisées actuellement présentent  des faiblesses au ni-
veau quantitatif et/ou qualitatif. Deux travaux de diplômes réalisés au sein de 
l’ITV sous la direction du Prof. Manfred Zinn, du Dr Mascha Pusnik et du Dr Arie 
Bruinink de l’EMPA (Laboratoire fédéral d’essai des matériaux et de recherche), 
ont permis d’optimiser l’évaluation de la cytotoxicité en combinant des tests de 
biocompatibilité avec des tests de migration cellulaire. Objectif : être capable de 
comparer les matériaux, de déterminer leur compatibilité avec différents types 
de cellules humaines, d’observer d’éventuels effets nocifs ou, au contraire, béné-
fiques sur la croissance et l’activité biologique des cellules, par exemple pour la 
cicatrisation des plaies.

Ces nouvelles découvertes ont été publiées dans Scientific Reports (édité par 
le groupe Nature) en février 2016. Une certification ISO au niveau européen 
de ce nouveau test est en cours d’évaluation et une automatisation du traite-
ment des images microscopiques en collaboration avec le groupe du Prof. René 
Schumann et du Prof. Manfredo Atzori (institut Informatique de gestion) est 
également prévue. 

Consommation 
énergétique  
en un seul clic
Quelles sont les infrastructures les plus 
gourmandes au sein d’une commune ? 
Combien d’énergie les bâtiments consom-
ment-ils ? Quelle source d’énergie est la plus 
utilisée ? Le gaz,  le mazout ou l’électricité ? 

Si, jusqu’à présent, il fallait au minimum deux 
semaines aux collectivités publiques pour ré-
colter et traiter ces données, désormais les 
voilà disponibles en un seul clic. L’institut Infor-
matique de gestion (IIG) a imaginé un logiciel 
permettant aux communes d’obtenir, de ma-
nière quasi instantanée, une vision d’ensemble 
de leur consommation énergétique à partir de 
données comptables. Développé avec le soutien 
de The Ark en collaboration avec T2i à Sierre et 
testé notamment par quinze communes du Va-
lais central, l’outil, facile d’utilisation, offre une 
large palette d’indicateurs très précis en un rien 
de temps. Objectif final : optimiser la consomma-
tion énergétique des communes. 

La première version du logiciel est commerciali-
sée par T2i et une deuxième phase de développe-
ment est envisagée avec l’objectif d’atteindre la 
barre des 50 communes pilotes.

« L’utilisation de ce cockpit énergétique permet 
aux communes de définir rapidement des priori-
tés d’action objectives afin d’initier ou de conso-
lider un processus d’amélioration continu de la 
gestion des ressources. La démarche ne nécessite 
aucun travail supplémentaire de la part de l’admi-
nistration et est compatible avec les normes ISO 
9001/14001 et le label Cité de l’énergie. » conclut 
Arnaud Zufferey, chef du projet auprès de l’IIG.

Illustration du dashboard en action
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Projet Swiss  
Oeno Tour
Initié par la HES-SO Valais-Wallis, por-
té par Valais/Wallis Promotion (VWP) 
et soutenu par Swiss Wine Promo-
tion (SWP), le projet Innotour « Swiss 
Oeno Tour, création de produits oeno-
touristiques réservables en ligne », est 
le fruit d’un travail collectif qui met en 
valeur des produits, des offres et des 
paysages emblématiques du vignoble. 

Le travail, piloté par VWP et intégré dans sa 
stratégie de promotion, a été exécuté en très 
grande partie par la HES-SO Valais-Wallis. 
Les partenaires ont développé, en collabora-
tion avec la région pilote du Valais et de ses 
acteurs de terrain comme les vignerons-en-
caveurs, les responsables touristiques et 
les leaders d’opinion, un projet fédérateur 

duplicable par toutes les régions oenotouris-
tiques de Suisse. Des contacts ont d’ores et 
déjà été établis avec les associations viticoles 
des cantons de Vaud, Genève, Jura3Lacs. 

Divisé en trois phases, le projet  répond à la 
Loi Innotour de 2011 :
•	Etudes et recherches avec inventaires et 

benchmark suisse et international ;
•	Développement d’une charte suisse d’oeno-

tourisme ;
•	Développement d’un outil de réservation 

en ligne et d’une plateforme commune.

La prise de conscience de l’importance de la ré-
servation digitale et la conceptualisation d’ex-
périences oenotouristiques ne sont pas encore 
des acquis en Valais, ni en Suisse. Les résultats 
de ce projet, sous forme d’outils et de recom-
mandations, peuvent stimuler un travail stra-
tégique auprès des entreprises et destinations 
oenotouristiques avec pour effet indirect la 
préservation d’emplois attrayants dans les mi-
lieux viticoles, touristiques et gastronomiques. 

Quand un objet de tous les jours devient un objet connecté
Zoom sur une montre co-développée par l’institut Systèmes industriels
En 2013,  l’institut Systèmes industriels (ISI) avait été approché par 
l’entreprise valaisanne Soprod pour un projet de montre reliée au 
téléphone. Objectif : contrôler sa montre depuis le smartphone en 
faisant dialoguer les moteurs avec le téléphone. Medard Rieder et 
son équipe ont donc travaillé en collaboration avec Soprod sur l’éla-
boration d’un système très complexe en termes de consommation 
d’énergie, de miniaturisation mécanique, de fabrication de la partie 
électronique et de fiabilité. 

Deux ans plus tard, les ingénieurs ont présenté leur nouveau produit 
lors du Baselword 2015, le rendez-vous mondial des nouvelles ten-
dances en horlogerie. Un franc succès pour l’institut et l’entreprise, 
puisque plusieurs maisons horlogères de renom ont manifesté leur in-
térêt pour leur système à la pointe de la technologique. Un événement 
d’importance qui aura permis de générer de nouvelles collaborations 
et de réanimer le business des moteurs dorénavant connectés qui s’es-
soufflait alors, en raison d’une trop forte concurrence. 

Pour répondre à la demande de moteurs connectés depuis Ba-
selword, Soprod a dû engager de nouveaux collaborateurs et no-
tamment des ingénieurs HES. La HES-SO Valais-Wallis a ainsi rempli 
sa double mission d’animer le tissu industriel et de le faire croître.

Forts de ce premier succès, les deux partenaires ont poussé la dé-
marche plus loin, jusque dans le domaine de l’internet des objets. Il 
s’agissait par cette deuxième étape d’ « amener internet au poignet du 
client », en intégrant à la montre des capteurs de santé, de sport et de 
sécurité. La montre devient ainsi l’identificateur du client, désormais 
connecté à la toile. Une technologie qui séduit aujourd’hui de nom-
breux clients désireux d’investir dans des applications qui touchent 
aux trois domaines phares de la santé, du sport et de la sécurité.

Au final, les compétences avancées développées au sein de la société 
Soprod SA et de l’institut Systèmes industriels ont permis de repo-
sitionner le marché des montres à quartz, conférant aux deux par-
tenaires valaisans un statut d’expert reconnu au niveau suisse ou 
même mondial. De plus, cette aventure aura permis de renforcer les 
liens avec Nordic Semiconductor qui est le plus grand fournisseur de 
processeurs Bluetooth ™ au monde. Une réputation bénéfique pour 
Soprod qui a gagné bon nombre de nouveaux clients et qui se prépare 
à offrir à ces derniers toute une série de savoir-faire, du moteur de 
la montre au service cloud. Une aura bénéfique également pour l’ISI 
qui a depuis signé pour d’autres projets novateurs nécessitant cette 
même technologie et adapté ses cours aux technologies de l’internet 
des objets pour former les futurs ingénieurs à ce nouveau marché.
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Prix Leenaards - Et de deux !

En 2013 déjà, l’équipe d’Anne-Gabrielle Mittaz 
Hager, physiothérapeute et professeure à la 
Haute Ecole de Santé, avait été récompensée pour 
son étude exploratoire intitulée : « Programme 
de tests et d’exercices à domicile « T&E » pour la 
prévention des chutes et la Qualité de vie chez 
les personnes « Seniors » : une étude explora-
toire en vue d’un essai randomisé contrôlé ». En 
2015, cette même équipe constituée de Nicolas 
Mathieu, Roger Hilfiker et Anne-Gabrielle Mittaz 
Hager (cheffe de projet) se voit à nouveau distin-
guée par un prix pour sa recherche clinique inti-
tulée « Les effets du programme « T&E Elderly » 
sur la prévention des chutes et la Qualité de vie 
chez les personnes « Seniors » : une étude rando-
misée contrôlée ».	               

Le projet stipule que les physiothérapeutes 
peuvent aider leurs patients âgés à retrouver 

une mobilité et une sécurité pour les activités 
quotidiennes, prévenir les chutes et diminuer 
leur gravité pour améliorer leur qualité de vie. 
Il vise les personnes âgées et fragilisées qui 
vivent chez elles, qui ont peur de chuter ou qui 
sont déjà tombées. Concrètement, les trois cher-
cheurs de la Haute Ecole de Santé ont élaboré un 
programme de tests et d’exercices (T&E) que les 
personnes âgées (Elderly) pratiquent chez elles, 
avec une supervision et un coaching par des 
physiothérapeutes spécialement formés.              

Le prix Leenaards témoigne d’une véritable 
reconnaissance, tant  au niveau national qu’in-
ternational de la qualité du travail effectué par 
l’équipe de chercheurs.  Pour Anne-Gabrielle 
Mittaz Hager : « Ce prix valorise nos enga-
gements respectifs dans des formations 
post-grades universitaires. Il représente une 

plus-value dans notre réseau de partenaires 
interdisciplinaires. Par son soutien financier 
de CHF 450’000.-, ce prix nous permet de 
réaliser cette étude telle que nous l’avons 
conceptualisée à savoir : sur 3 ans, avec 440 
sujets, en bilingue et dans 4 régions de la 
Suisse (Lausanne, Bas-Valais, Haut-Valais et 
Zurich) ».
    
Le lancement concret du projet est prévu 
pour l’été 2016, le temps d’ajuster le proto-
cole d’étude suite aux recommandations des 
experts du jury de la fondation Leenaards, de 
renforcer le réseau inter-cantonal, de complé-
ter l’équipe en place avec l’intégration d’An-
toine Widmer, chercheur auprès de l’institut 
Informatique de gestion et de peaufiner les 
outils du programme « T&E ».

Depuis 2009, la fondation Leenaards délivre chaque année un prix axé « âge et société ». Ce prix encourage 
et soutient financièrement des projets de recherche novateurs sur la qualité de vie et la prise en charge de 
la personne âgée.

Roger Hilfiker, Antoine Widmer, Anne-Gabrielle Mittaz Hager et Nicolas Mathieu © OLIVIER MAIRE
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L’entreprise valaisanne RedElec est aujourd’hui la première entrepri-
se au monde offrant une installation industrielle électrochimique aux 
producteurs de Denim (jeans) pour apprêter leur teinture indigo. Une 
installation qui, pour pouvoir être commercialisée, a dû être améli-
orée par une équipe de chercheurs de l’institut Systèmes industriels 
(ISI).	

Depuis 2013, le professeur Alain Moreillon et ses collaborateurs 
Christian Cachelin, Laurent Rapillard, Vlad Hasmatuchi et Amandus 
Steiner, ont travaillé activement sur ce projet de réacteur électro- 
chimique soutenu par la Commission pour la technologie et l‘innovation 
(CTI).

Au départ, l’installation de RedElec assemblait les cellules du réac-
teur électrochimique de manière classique et selon le principe d’un 
filtre presse formant un seul bloc. Cette solution présentait de nom-
breux inconvénients en cas de problèmes ou de maintenance du réac-
teur : arrêt du réacteur pendant au moins deux semaines, utilisation 
de personnel spécialisé pour le démontage chez le client et étanchéité 
complexe et aléatoire à assurer lors du remontage. Le projet de la 
Haute Ecole d’Ingénierie a consisté à étudier un nouveau design de 
cellules électrochimiques étanches facilitant la maintenance du sys-
tème.

Les ingénieurs ont donc perfectionné l’installation pour lui permettre 
de fonctionner selon le principe d‘un ordinateur muni de plusieurs car-
tes de circuits imprimés interchangeables. Désormais, le retrait d’un 
élément de l‘installation ne compromet plus l’ensemble et chaque cel-
lule se remplace facilement le temps d’être révisée à l’atelier. De plus, 
les réacteurs électrochimiques ont été conçus pour tenir une pression 
importante avec le minimum de matière. Pour améliorer les perfor-
mances, les chercheurs ont également optimisé le transfert des flux en 
milieu poreux à l‘intérieur des cellules.

Au final, le projet aura permis de rendre le réacteur de RedElec plus 
modulable, fiable, de maintenance facile, le tout à un prix compétitif. 
Grâce aux excellents résultats de ce nouveau système, RedElec a pu 
trouver un partenaire technique et commercial auprès de Sedo En-
gineering. A la fin 2015, une première installation a été livrée en Italie 
et près d’une centaine de clients potentiels, producteurs de denim, 
ont demandé à la visiter. En 2016, cinq premières machines pourront 
être délivrées, principalement au Brésil et au Pakistan, avant d’envi-
sager un élargissement du marché et la vente d’une dizaine de ma-
chines par an.

L’institut Systèmes industriels 
enclenche les réacteurs	
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Appelé AO-LDV pour « Adaptative Optique – Laser Doppler Veloci-
metry », ce nouveau système d’imagerie permet de mesurer simul-
tanément le diamètre interne des vaisseaux rétiniens et la vitesse 
des globules rouges au sein de ces vaisseaux, afin d’obtenir le débit 
du flux sanguin au fond de l’œil. Une première mondiale qui com-
bine simultanément une mesure de haute précision du diamètre du 
vaisseau avec une mesure de la vitesse des globules rouges.

Sous l’impulsion du Prof. Chiquet du CHU de Grenoble, l’équipe de 
Martiel Geiser, professeur à la Haute Ecole d’Ingénierie, a modifié un 
instrument développé par l’entreprise parisienne Imagine Eyes à la 
pointe de la technologie ophtalmologique. Les chercheurs valaisans 
sont parvenus à ajouter au système optique existant une mesure 
absolue de la vitesse du sang dans les capillaires en utilisant l’effet 
Doppler de la lumière. Un projet rendu possible grâce au soutien de 
Novartis Pharma, France.

Cette innovation technologique permettra au CHU de Grenoble de 
mener des recherches cliniques sur les grandes pathologies ocu-
laires telles que la dégénérescence maculaire liée à l’âge, les occlu-
sions veineuses rétiniennes ou le glaucome. L’impact de certaines 

maladies comme le diabète, la sclérodermie et l’hypertension arté-
rielle sur les pathologies oculaires fera également l’objet d’analyses. 

Dans un premier temps, des tests ont été effectués sur des patients 
sans problème particulier afin de mieux connaître les variations  
physiologiques du flux sanguin rétinien. Prochaine étape : exécu-
ter ces mesures sur des pathologies oculaires ou systémiques afin 
d’enrichir les connaissances physiopathologiques, de spécifier les 
diagnostics et d’adapter les traitements. 

Le prototype de cet instrument de mesure fera l’objet en 2016 d’une 
publication scientifique et de plusieurs présentations lors de grands 
congrès internationaux.

Avancée ophtalmolo-
gique : un nouvel ins-
trument de mesure du 
flux sanguin 
Depuis deux ans, l’institut Systèmes industriels collabore 
avec le CHU de Grenoble et sa Clinique Universitaire 
d’Ophtalmologie sur un nouveau prototype de mesure du 
flux sanguin. Inauguré fin septembre 2015 en France, ce 
prototype se révèle un outil novateur pour les recherches 
cliniques sur les grandes pathologies oculaires, telles que 
la dégénérescence maculaire, les occlusions veineuses 
rétiniennes ou le glaucome. 	

Florent Aptel, Martial Geiser, Christophe Chiquet

Un partenariat qui voit loin	
De ce projet est née une start-up. « Y-Ybar » a pour ambition de 
produire des instruments de mesure optique pour l’ophtalmo-
logie, destinés à la recherche scientifique et à l’évaluation de 
nouveaux médicaments. Ces instruments sont basés sur l’effet 
Doppler de lumière. Leur conception repose sur une expertise 
acquise au sein de l’Institut de Recherche en Ophtalmologie (IRO) 
et de la HES-SO Valais-Wallis grâce à des mandats et des projets 
de recherche ainsi qu’à de nombreuses publications scientifiques.
Pour le moment, la start-up propose un seul produit, appelé 
FloM-S (FlowMeter Standard). Celui-ci permet d’évaluer la per-
fusion sanguine de l’oeil, plus précisément celle de la couche des 
choriocapillaires situés sous la fovéa. « Y-Ybar » conçoit actuelle-
ment une nouvelle version de ce fluxmètre qui sera protégée par 
un brevet et qui offrira plus de possibilités dans les mesures, une 
meilleure reproductibilité et une fiabilité accrue.
En plus de ce produit et de son développement, « Y-Ybar » travaille avec 
d’autres start-ups pour le développement d’instruments optiques.
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Le groupe de recherche « Diagnostic Systems » se concentre sur 
le développement de systèmes de test novateurs dans le domaine 
du diagnostic in vitro. Il s’agit de la détection rapide et précise de 
molécules d’intérêt médical dans le sang. Ces tests sont utilisés 
pour détecter soit des substances propres au corps présentes à des 
concentrations élevées ou réduites à cause d’une maladie, soit des 
organismes étrangers. 

Ce groupe de recherche est dirigé par le professeur Marc Pfeifer. Les 
futurs chimistes analytiques et biotechnologues qui effectuent leur 
travail de bachelor ou de master auprès de l’institut, ont l’habitude 
de travailler avec des échantillons complexes. Cela implique la 
détection de molécules ou cellules spécifiques en quantités infimes 
dans un mélange d’eau, de lipides, de protéines, de minéraux et de 
sucres. La tâche devient plus complexe lorsque plusieurs biomar-
queurs doivent être détectés simultanément dans un échantillon.
Pour ce faire, les réactifs nécessaires doivent être appliqués de ma-
nière précise et dans des quantités de l’ordre du picolitre (10-12 
litres) sur une phase solide. Ces techniques appelées multiplexage 
augmentent l’efficacité des procédures de test et, par conséquent, 
réduisent les coûts. Le groupe de recherche collabore étroitement 

avec une entreprise de diagnostic internationale afin de commercia-
liser une nouvelle génération de produits qui rendront le dépistage 
d’agents infectieux dans les dons de sang nettement plus efficace.  

Une autre approche comprend les procédures de test sans mar-
queurs. La mesure de biomarqueurs basée sur l’impédance (résis-
tance en courant continu) ouvre de nouvelles possibilités dans le 
domaine du diagnostic point-of-care (POC). Etant donné que l’ajout 
de réactifs n’est plus nécessaire, ces tests peuvent facilement être 
effectués par une assistante du médecin de famille, voire par le pa-
tient lui-même. Le développement d’un appareil prototype nécessi-
tera une collaboration interdisciplinaire étroite avec les collègues 
des instituts Systèmes industriels et Informatique de gestion. Au ni-
veau national, Marc Pfeifer et Bruno Schnyder font partie du comi-
té de pilotage de la plateforme thématique in-vitro diagnostics (TP 
IVD) du réseau thématique national Swiss Biotech. Cette plateforme 
soutenue par la CTI regroupe depuis 2015 des experts suisses de 
différentes disciplines dans le but de promouvoir l’innovation tech-
nologique dans le domaine du diagnostic in vitro.  

Diagnostics : une compétence-clé 
de l’institut Technologies du vivant  

Le système de distribution de liquide permet l’application de minuscules 
volumes de réactifs sur une phase solide. Une scientifique vérifie si le résultat 
présente des irrégularités.  
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En 2015, la filière Education de l’en-
fance a convié tous ses partenaires, soit 
plus de 70 personnes, à une journée  au-
tour du thème de l’intergénérationnel. 
Diffusé pour l’occasion en présence de 
son réalisateur Mica Arsenijevic, le film 
« Chronique d’une rencontre » a permis 
au public de découvrir ou redécouvrir le 
rôle de l’éducateur dans la construction 
et le maintien des liens entre généra-
tions dans leurs dimensions éducative, 
sociale et citoyenne. Les échanges de 
pratique ont été riches et soutenus. 	

Organisées chaque année, les journées 
thématiques de la filière sont égale-
ment l’occasion d’inviter différents 
partenaires du terrain à se rencontrer 
et à échanger autour d’un thème social 
d’actualité. Toutes les collaborations 
qui ponctuent les 3 années de forma-
tion jusqu’à l’obtention du diplôme ES 
construisent au quotidien un réseau ins-
titutionnel solide et solidaire qui fait la 
force et la particularité des formations 
supérieures ES.

ES - Rencontre sur le terrain 

Une conférence autour du wearable computing 
(accessoires connectés) en janvier en colla-
boration avec TechnoArk, l’atelier open data 
autour du tourisme et de la culture en mai, la 
journée consacrée à la thématique eHealth en 
juin ainsi que l’événement autour de la cybe-
radministration en novembre, l’institut In-
formatique de gestion continue année après 
année à développer sa présence en Suisse  
Romande autour de ses activités principales.

L’informatique 
au cœur des 
événements

Dominique Genoud présente le projet SENSIMED lors de 
la conférence TechnoArk.

Forums école-terrain 
de la Haute Ecole de 
Travail Social
Les trois orientations de la filière Travail 
social - Service social, Education sociale et 
Animation socioculturelle - ont été mises 
en  valeur lors de trois journées qui leur 
étaient dédiées. Objectif : inviter les par-
tenaires du terrain et de la formation ainsi 
que les étudiants à croiser leurs regards 
sur les enjeux du travail social que sont 
l’action collective, le protagonisme et l’en-
gagement. Avec plus de 350 participants, 
ces rencontres témoignent du dynamisme 
de la Haute Ecole de Travail Social.

Du 20 au 22 octobre, plus de 5000 chercheurs en informatique se sont retrouvés à Lisbonne 
(Portugal) pour la conférence ICT 2015. Une importante délégation de l’institut Informatique 
de gestion (IIG) s’y est rendue afin de présenter les compétences des chercheurs sierrois. 
L’IIG y a tout particulièrement présenté deux de ses domaines d’activités et compétences, 
la eSanté (eHealth) et l’Internet des objets (IoT) en organisant deux sessions thématiques.

L’IIG en force à ICT 2015

Manfredo Atzori a organisé une session consacrée à l’eSanté lors de la conférence ICT 2015.
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Mobilité, Tourisme et Bioéthique 
sont les trois sujets qui ont été 
choisis par l’association neurhone 
connecteur d’idée pour sa deu-
xième série de carnotzets scienti-
fiques. Des intervenants de qualité, 
dont plusieurs professeurs de la 
HES-SO Valais-Wallis,  sont inter-
venus pour instaurer un dialogue 
entre la science et les citoyens. 
Ces rencontres visent en effet à 
promouvoir la recherche menée 
en Valais  dans un cadre informel 
favorisant les échanges entre les 
participants.

En juin 2015 s’est tenue la 4e édi-
tion de l’EnergyForum organisé par 
des étudiants de l’option principale 
« Energy management » de la Haute 
Ecole de Gestion & Tourisme. Cinq 
personnalités ont pris la parole pour 
débattre de « L’impact sur la société 
de la Stratégie Énergétique 2050 
du Conseil Fédéral » : Philippe Roch, 
René Previdoli, Jean-Philippe Fou-
quet, Markus Mann et Jean-Michel 
Cina. L’après-midi a été consacrée 
à des ateliers sur l’intégration des 
consommateurs dans la transition 
énergétique. Encore un succès pour 
cette rencontre énergétique, qui 
sera reconduite en 2016.

Carnotzets
scientifiques

EnergyForum 

La Haute Ecole d’Ingénierie a participé acti-
vement aux 200 ans de l’Académie suisse des 
sciences naturelles (SCNAT) lors de son pas-
sage à Sion, du 23 au 26 septembre 2015.

Toutes sortes d’activités ont été mises en 
place pour les jeunes et les moins jeunes. Le 
premier atelier, sur les tremblements de terre, 
a rencontré un franc succès. Plus de vingt en-
fants ont pu réaliser et emporter leur propre 
sismomètre permettant de mesurer les mou-
vements de la terre. Un second atelier tout 
aussi ludique et orienté cette fois « technolo-
gies du vivant »  a su séduire son public avec 
une initiation à l’analyse de molécules actives 
au sein d’extraits de plantes et de boissons, 

des tests de salive pour déterminer le degré 
de stress des volontaires et la conception de 
véritables petits tests de grossesse.

La journée du samedi a repris les thèmes 
abordés durant la semaine dans une formule 
« portes ouvertes ». Une exposition sur les 
dangers naturels en Valais et en Suisse a été 
mise en place, présentant différents posters 
et films autour de la thématique des séismes, 
des avalanches, des laves torrentielles et des 
chutes de pierres. M. François Dufour, Mme 
Mélanie Raymond et Mme Anne Sauron, 
tous trois spécialistes des dangers naturels, 
étaient présents pour expliquer au public les 
mouvements de notre planète.

200 ans de la SCNAT

Le workshop organisé en juin 2015 par Mon-
sieur Wolfram Brück, professeur auprès de 
l’institut Technologies du vivant, en collabo-
ration avec la société BioMérieux de Genève, 
a remporté un vif succès. Ce cours relatif à 
l’analyse des eaux dans les domaines alimen-
taire, industriel et pharmaceutique a rassem-
blé de nombreux participants en provenance 
de laboratoires cantonaux, de laboratoires 
d’analyse privés, de services des eaux com-
munaux et d’entreprises actives dans le sec-
teur agroalimentaire et biotechnologique. La 
partie théorique du cours a permis aux par-
ticipants de se mettre à niveau par rapport 
aux normes en vigueur au niveau national 
et international. Pour la partie pratique, les 

participants ont pu, en laboratoire, assister 
aux démonstrations de différentes nouvelles 
techniques d’analyse. Le point d’orgue du sé-
minaire fut l’échange d’expériences entre par-
ticipants et conférenciers autour d’exemples 
pratiques partant de la prise d’échantillons, 
de leur transport et stabilisation, en passant 
par l’analyse jusqu’à la discussion liée aux 
difficultés d’identification, à la validation des 
méthodes ainsi que l’applicabilité des tech-
niques proposées. 

Workshop sur l’analyse 
microbiologique des eaux 
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Tout un programme !	
Durant plusieurs mois, une vingtaine d’ado-
lescents du Valais romand ont planché sur 
la programmation du robot Thymio, un 
robot pédagogique adapté à leur âge. Leur 
mission : rencontrer des personnes avec 
une difficulté de mobilité, un handicap ou 
des problèmes sensoriels, identifier avec 
elles un besoin particulier dans leur quoti-
dien puis modifier et programmer le robot 
Thymio pour répondre techniquement à ce 
besoin. Au préalable, les élèves ont reçu une 
formation rapide à la programmation du 
robot par l’Ecole des métiers du Valais. Ils 
ont ensuite été coachés dans leur démarche 
par un groupe d’étudiants en Travail social. 

Un partenariat innovant avec la SUVA	
En Valais, Thymio a déjà un grand frère : le 
robot Motion Maker, utilisé par la SUVA. Cet 
appareil, conçu par la firme Swortec basée à 
Monthey, permet la mobilisation active des 
membres inférieurs. Un exemple de ce qui 
se fait de mieux en matière de technologies 
médicales, qui a inspiré la HES-SO Valais-
Wallis pour le thème de son concours.

Un partenariat à découvrir en images sur 
notre chaîne Youtube. 	

Concours « Le robot au service de l’humain »
En partenariat avec la SUVA
Les filières Systèmes industriels et Travail social ont organisé la deuxième édition de leur concours de 
robots destiné aux jeunes des Cycles d’orientation valaisans. Elaboré en partenariat avec la Clinique romande 
de réadaptation (CRR-SuvaCare), le projet 2015 invitait les élèves à programmer le robot Thymio en vue 
de trouver des solutions techniques innovantes pour répondre à des besoins en réadaptation. 



ÉVÉNEMENTS 36 HES-SO VALAIS-WALLIS
RAPPORT D’ACTIVITÉS 2015

Un comité représentatif du CFPS et de la Fondation Sainte Famille 
(propriétaire de l’école) a profité de l’occasion pour rendre hommage 
à M. Pierre Mermoud, cofondateur et directeur du Centre de forma-
tion pédagogique et sociale (CFPS) de 1975 à 2000, en présence de 
son épouse Edwige, qui a également été une figure marquante de 
l’école. En son honneur, l’auditoire du 4e étage du site de Gravelone 5 
a été rebaptisé Pierre Mermoud et décoré d’une tablette. 
A côté des festivités officielles, sept exposés étaient présentés au 
collège de la Planta, narrant l’évolution de la société valaisanne, des 
représentations du handicap, des politiques publiques et des pro-
fessions du domaine social. Après une table ronde en présence de 
M. Mermoud, les participants ont prolongé les débats autour d’un 
film-témoignage.	

De son côté, l’Orientation Education sociale a organisé un Forum 
« Spécial 40 ans » sur le thème du « Pouvoir d’agir des usagers : 
quelles réalités et quelles pratiques en éducation sociale ». Après 
deux conférences introductives, les 350 participants se sont répartis 
dans 17 ateliers couvrant les différents champs de l’éducation sociale. 

La filière HES Travail social-Orientation Education 
sociale et la filière ES Action socioprofessionnelle  
ont fêté ensemble leurs 40 ans !
Un même cap pour la filière HES Travail social-Orientation Education sociale et la filière ES Action socio-
professionnelle, celui des 40 printemps ! C’est donc en mai qu’a eu lieu ce jubilé empreint d’histoire, d’émotion 
et de satisfaction quant au parcours accompli.  

Deux étudiants (au centre) et le Prof. Gabriel Carron (à droite) ont offert 
à M. Pierre Mermoud (à gauche) un portrait de lui, qui orne désormais 
l’auditoire rebaptisé en son nom.
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Du 7 au 9 octobre 2015, l’institut Informatique de 
gestion a accueilli  deux  rencontres  consacrées  au  
Web  des  données.  Une  soixantaine  de chercheurs 
en provenance d’environ 30 pays se sont retrouvés 
au TechnoArk de Sierre, site dédié aux nouvelles 
technologies de l’information et de la communication. 

Durant trois jours, les chercheurs ont présenté leurs travaux et ré-
seauté dans une ambiance à la fois studieuse et conviviale. La pre-
mière conférence, sur le traitement des informations digitales et 
des communications (ICDIPC2015), était organisée pour la 5e fois. 
« L’année dernière, nous avons participé à cette conférence à Dubaï. 

C’est à cette occasion que nous avons proposé aux organisateurs de 
venir à Sierre en 2015 » explique Anne Le Calvé, professeure à l’ins-
titut Informatique de gestion.

Première édition réussie pour le deuxième rendez-vous : la conférence 
internationale sur le web sémantique (SWBI2015). Dr Zhan Liu, l’un 
des principaux organisateurs, explique sa genèse : « Notre institut de 
recherche est, entre autres, spécialisé dans les technologies du Web 
sémantique. Nous avons donc souhaité mettre sur pied une confé-
rence spécialement dédiée à cette thématique ».  L’institut Informa-
tique de gestion a également profité de la présence de nombreux 
spécialistes du Web des données pour organiser un atelier réunissant 
les acteurs principaux dans ce domaine en Suisse.

Près de 60 chercheurs en informatique étaient présents au 
TechnoArk de Sierre pour deux conférences internationales.

Exposition
« Des voix et des femmes ... Stimmen der Frauen »
Exposition interactive et bilingue, « Des voix et des femmes… Stimmen der Frauen » est le fruit d’une colla-
boration entre la Haute Ecole de Travail Social et  Via Mulieris, une jeune association qui vise à encourager 
les travaux scientifiques menés sur et par les femmes en Valais. En donnant la parole à des femmes 
d’horizons divers, cet événement a lancé le bicentenaire de l’entrée du Valais dans la Confédération. 

Au travers de cette exposition, les étudiants de la filière Travail social ont mis en lumière le rôle important que les femmes ont joué dans la 
production économique, culturelle et sociale du Valais d’aujourd’hui et dans les transformations opérées dans le canton depuis deux cents ans. 

Itinérante, l’exposition a pris ses quartiers dans différents locaux accessibles au grand public (bibliothèques, salles communales, écoles) afin 
d’inviter l’ensemble de la population à réfléchir sur l’égalité des sexes et la place occupée par les femmes dans la société actuelle.

2 conférences internationales rassemblent 
60 chercheurs en informatique à Sierre
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Career Women (www.career-women.ch) 
est une initiative de la HES-SO dédiée 
aux femmes, qu’elles soient étudiantes 
ou actives professionnellement. L’ob-
jectif est avant tout de sensibiliser les 
étudiantes et les étudiants du domaine 
économie et services aux questions 
liées aux carrières féminines par le biais 
d’ateliers, de témoignages et de confé-
rences. Alexandra Hugo, professeure 
auprès de la Haute Ecole de Gestion & 
Tourisme et nouvelle répondante pour 
Career Women, attribue deux objectifs 
à cette plateforme : « D’une part sensi-

biliser les étudiantes et les étudiants 
aux réalités professionnelles et d’autre 
part proposer des actions concrètes de 
développement personnel et profes-
sionnel tant pour les étudiantes que 
pour les alumni ». 

Outre le site internet, toute personne 
intéressée peut suivre Career Women 
sur les réseaux sociaux (Facebook, Lin-
kedIn) ou encore s’inscrire à la news-
letter directement sur le site internet. 
« Pour 2015, nous avons mis sur pied 
des ateliers d’autopromotion pour les 
étudiantes au niveau Bachelor et Master. 
Manifestement, cela répond à un besoin 
étant donné que les ateliers ont affi-
ché complets en moins d’une semaine. 
Pour 2016, nous allons repourvoir et 
multiplier ces ateliers en les propo-
sant notamment aux alumni » conclut 
Alexandra Hugo, avec enthousiasme.

Durant l’année 2015, Cyberlearn, le Centre 
e-learning de la HES-SO, s’est chargé de la 
conception pédagogique globale et de la 
réalisation technique de deux nouvelles 
formations en ligne. Ainsi, la HES-SO se 
joint à la communauté universitaire pres-
tataire de MOOCS (Massive Open Online 
Courses) et proposera dès février 2016 ses 
deux premiers MOOCS gratuits :

Petite méthode de communication 
orale à l’usage des gens stressés : 
développé avec la HES-SO Valais-Wallis, 
ce MOOC s’adresse à toutes les personnes, 
étudiants, professionnels ou grand public, 
qui doivent réaliser des présentations 
orales sans vraiment apprécier l’exercice. 
Basée sur des extraits de films de fiction et 

des vidéos d’accompagnement, la méthode 
propose sept règles d’or pour rendre ses 
interventions captivantes et efficaces.

Au cœur de l’hypertension : développé 
avec la Haute Ecole de Santé de Genève,  
ce MOOC s’adresse aux professionnels 
de la santé souhaitant développer leurs 
compétences dans l’accompagnement du 
patient atteint d’hypertension artérielle.

Info et inscription : moocs.hes-so.ch

Career Women, pour déve-
lopper le potentiel féminin  

La HES-SO lance ses premiers cours 
gratuits en ligne
Boostez votre profil de compétences !

Hors-Piste
Ce livre revient sur quinze années de re-
cherche à l’Ecole cantonale d’art du Valais. 
Il ne cherche pas à conserver ou commé-
morer une histoire, celle, particulière, de 
la recherche dans un domaine comme les 
arts visuels dans une petite école ; cet ou-
vrage tient à ouvrir la réflexion. Il soulève 
des questions actuelles, des chemins inex-
plorés et s’attache à distinguer ce qui a pu 
se cristalliser ou se transformer au fil du 
temps. Il donne la parole aux artistes et aux 
chercheurs en les laissant libres dans leur 
propos. Enfin, ce livre entend nourrir la 
réflexion sur les enjeux de la recherche ar-
tistique dans le cadre institutionnel suisse 
des Hautes Ecoles.

Les carnets de 
l’Ecole Supérieure 
Domaine Social Valais

L’Ecole Supérieure 
(ES) Domaine Social 
Valais et l’organisa-
tion du monde du 
travail des domaines 
de la Santé et du Tra-
vail social en Valais 
(OrTra SSVs) pro-
meuvent les échanges 

entre les professionnels du champ de l’en-
fance et du social. Depuis 2015, les deux 
institutions éditent ensemble les « carnets 
de l’Ecole Supérieure Domaine Social ». Ces 
revues présentent des travaux de mémoire 
ayant obtenu la mention excellent ou très 
bien sélectionnés  par un comité de lecture 
composé de professionnels de la branche. Ces 
carnets se veulent des outils pour une pra-
tique réflexive et contribuent à rendre visible 
la complexité des métiers du social. 
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ISO17025 
Accréditation des 
laboratoires 

MY google CardBoard est un kit person-
nel de réalité augmentée intégrant lui-
même des technologies innovantes. 
Durant deux jours et demi, 30 filles 
âgées de 12 à 14 ans ont réalisé leur 
propre casque de réalité augmentée, 
découvrant ainsi les filières :
- Systèmes industriels : électronique et 

mécanique à la HEI Sion
- Informatique de gestion, à la HEG Sierre.

Elles ont dessiné et découpé leur propre 
casque, soudé et programmé des cap-
teurs, développé et  implémenté une ap-
plication de réalité augmentée. 

A l’issue de ces ateliers, le résultat de 
leur travail a été présenté  à leurs pa-
rents dans les locaux de l’Ecole des mé-
tiers du Valais, où les voies de formation 
professionnelle leur ont été présentées. 

Le projet WINS in HES est un projet Call 
Egalité retenu par la HES-SO et résulte 
d’une collaboration entre la HES-SO 
Valais-Wallis, l’Ecole des métiers du 
Valais, MECAFORMA.ch et l’office canto-
nal de l’égalité et de la famille.

Retour en images sur ces deux journées 
WINS sur notre chaîne Youtube.

Pour tous les jeunes curieux de science et de tech-
nique, la HES-SO Valais-Wallis propose toutes 
sortes d’activités et de rencontres durant l’année. 
Des ateliers de fabrication de turbine hydrau-
lique ou ventilateur solaire aux développements 
de technologies informatiques en passant par les 
différents salons des métiers suisses, la variété du 
programme 2015 a su contenter tous les âges !	

Afin de synthétiser son offre destinée au jeune pu-
blic, l’Ecole a mis sur pied un agenda disponible sur 
son site internet : www.hevs.ch/jeunes

En septembre 2015, le Master en Tra-
vail Social a ouvert un nouveau module 
intitulé Méthodologies de projet : du di-
rectif au participatif. Le pari pris par 
les co-responsables du module Nicole 
Fumeaux et Jean-Charles Rey, tous deux 
professeurs à la Haute Ecole de Travail 
Social (HETS), est d’amener les étudiants 
à questionner les différents modèles de 
gestion de projets généralement utilisés 
et ainsi développer un point de vue cri-
tique sur les processus de mise en place 
de ces méthodologies. 

Les modèles  alternatifs sur lesquels la HETS 
travaille depuis plusieurs années sont issus 
des modèles sud-américains et canadiens, 
valorisant le protagoniste et l’autodétermi-
nation des populations. Ainsi, un modèle de 
pédagogie interactive et participative a été 
développé durant l’ensemble du module, ga-
rantissant une cohérence entre les matières 
développées et la pédagogie appliquée. Ce 
mode de faire a très largement convaincu les 
étudiants concernés puisque certains ont 
même affirmé avoir vécu « une expérience 
innovante et audacieuse ». 

Les laboratoires de chimie, de microbiologie et de 
biologie moléculaire de l’institut Technologies du 
vivant (ITV) sont accrédités depuis 1994. La cer-
tification ISO17025 permet à l’institut de garantir 
une qualité constante et élevée des prestations 
de ses laboratoires et correspond à une exigence 
pour les entreprises qui confient aux ingénieurs 
leurs échantillons en analyse. Les laboratoires ré-
pondent à des mandats analytiques, proposent 
des développements de méthode, la validation et 
le transfert de ces méthodes, partant de matrices 
tant pharmaceutiques que biologiques. En outre, la 
certification ISO17025 exige la participation régu-
lière à des tests inter-laboratoires internationaux 
qui assurent la qualité des prestations en évaluant 
les performances des laboratoires.

WINS
in HES  

Agenda jeunesse

Master en Travail Social : 
nouveau module participatif

Afin de valoriser les métiers tech-
niques et informatiques auprès des 
filles, la HES-SO Valais-Wallis a pro-
posé cet automne aux filles des cy-
cles d’orientation du Valais un mini- 
projet sollicitant différentes filières tech-
niques HES pour aboutir à la réalisation 
concrète d’un objet technologique fun. 
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ritzy*, le programme de formation conti-
nue en hôtellerie et restauration, s’était 
donné comme objectif 2015 de « réparer » 
les pertes de 2014 et d’apporter – avec les 
changements opérés – une offre plus adap-
tée à l’évolution en matière de formation 
continue.

Pari gagné ! Avec une nette augmentation 
de +46.6%, ritzy* n’a jamais réalisé autant 
de journées de formations auparavant. Le 

Haut-Valais s’est à nouveau placé en tant 
que « leader » (+60.7 en comparaison avec 
2014), sans pour autant perdre la partici-
pation du côté Valais romand (+29.4%).

Pour la première fois de son histoire, ritzy* 
a dépassé la barre des 2000 participants 
aux cours en une année. Précisément 2111 
participants ont suivi l’une ou l’autre for-
mation, soit 60% d’alémaniques et 40% de 
francophones.

Pour renouer avec le succès, ritzy* a lancé 
des nouveaux produits et a su améliorer 
son offre selon les demandes de la branche :
-	Introduction du programme eFitness à 

Zermatt (+448 part.) ;
-	Collaboration plus étroite avec la branche 

du tourisme ;

-	Création de webinaires et promotion de ces 
derniers via les médias sociaux (all et fr) ;

-	Vente de séminaires dans d’autres cantons ;
-	Réalisation de coachings et formations 

individualisés (intégrés dans des proces-
sus d’apprentissages).

ritzy* - 2015, l’année 
de tous les records 

Le laboratoire 
de la mobilité
est sur les rails
Depuis novembre 2014, La Poste Suisse SA, 
le canton du Valais, la Ville de Sion, l’EPFL 
et la HES-SO Valais-Wallis unissent leurs 
compétences afin d’imaginer, développer et 
tester des solutions innovantes en matière 
de mobilité. A peine un an après son lance-
ment, le laboratoire de la mobilité compte 
déjà cinq projets sur les rails et plusieurs 
qui suivent le train ... L’institut Informa-
tique de gestion participe à deux projets 
phares. 

Premièrement, le projet Check-in/Be Out 
(CIBO) entend apporter une solution in-
novante dans le domaine de la billetterie. 
Il vise à supprimer l’acte d’achat du titre 
de transport avant un déplacement afin de 
facturer après coup les voyages effectués 
au meilleur prix compte tenu de la quantité 
(ticket unitaire, carte multi-courses, abon-
nement mensuel ou annuel). Deuxième-
ment, le projet Nomadic, Modular, Scalable 
IT Plateform (NOSE) utilise la  technologie 
de communication disponible dans les 
cars postaux pour récolter des données 
transmises par des capteurs embarqués 
directement sur les bus ou répartis aux 
bords des routes lorsque ces véhicules 
passent à proximité de ces capteurs. Objec-
tif : fournir aux régions périphériques des 
services normalement disponibles unique-
ment dans des grandes villes (smart cities), 
comme être capable de savoir quand des  
containers de déchets doivent être vidés, 
être informé des changements à apporter 
à l’éclairage public ou obtenir des informa-
tions sur l’état des routes, du trafic ou du 
taux d’occupation des parkings, etc. 

Des projets interdisciplinaires sont éga-
lement en train de voir le jour en colla-
boration avec l’institut Entrepreneuriat & 
Management et l’institut Tourisme, dont 
un visant à améliorer le quotidien des per-
sonnes à mobilité réduite.



41BON À SAVOIRHES-SO VALAIS-WALLIS
RAPPORT D’ACTIVITÉS 2015

Suite à la lecture d’un article dans la presse régionale mentionnant 
un problème de récupération chez les jeunes sportifs du Centre 
National de Performance (CNP) Ouest de Brigue, certains étudiants 
de la filière Physiothérapie ont présenté à la Direction du centre un 
concept favorisant la récupération des athlètes. De là est née une 
collaboration entre l’association des étudiants Alp’in Physio et le 
CNP pour des interventions hebdomadaires à Brigue, notamment 
des massages très appréciés des jeunes sportifs.

Alp’in Physio permet aux étudiants de développer de riches et nom-
breuses compétences professionnelles au travers de la gestion de 
projets dans plusieurs régions de Suisse lors de diverses manifesta-
tions. Pour plus de détails : http://www.alpinphysio.ch

A titre d’exemple, deux fois par année, l’office du tourisme de 
Loèche-les-Bains coordonne différentes activités lors d’une se-
maine dédiée à la santé et au thermalisme. Les prestations offertes 
sont ouvertes à chacun. La filière Physiothérapie (enseignants et 
étudiants) organise dans ses locaux des ateliers pratiques gratuits 
comme « Testez votre équilibre » et « Que puis-je faire pour mon dos 
et ma nuque ».

La filière 
Physiothérapie en action 
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Généralement, quand un professeur fait l’exercice de donner un 
cours devant un grand groupe d’auditeurs, il s’agit d’un cours ma-
gistral. L’enseignant parle. Les étudiants écoutent, plus ou moins 
passivement. Pour renverser la tendance, la filière Soins infirmiers 
a décidé de multiplier les méthodes d’enseignement et de tester de 
nouveaux outils.

Premièrement, l’Apprentissage Par Problème (APP), déjà proposé 
et apprécié des étudiants, a été renforcé. À partir d’une situation 
de soins nouvelle (problème), les étudiants travaillent en petits 
groupes à résoudre le problème. Analyse, réactivation des connais-
sances, acquisition de nouveaux savoirs, émission et vérification 
d’hypothèses, objectifs d’apprentissage sont les étapes avant la 
mise en commun de synthèse avec le professeur.

Une nouvelle stratégie pédagogique inversant les rôles tradition-
nels d’apprentissage a également été introduite : la « flipped class-
room » ou classe inversée. Les étudiants apprennent les cours à la 
maison individuellement à partir de ressources remises par le pro-
fesseur et assimilent les connaissances sous forme d’exercices pra-
tiques effectués en groupe,  venant valider le contenu théorique et 
permettant les liens avec la clinique. Conscient que certains élèves 
intègrent mieux les leçons de manière auditive, il est nécessaire et 
primordial pour l’enseignant de multiplier les  supports d’appren-
tissage en mettant à disposition non seulement des polycopiés, mais 
également des vidéos et autres dispositifs audio. 

Les classes inversées, testées en 3e année dans différents modules, 
semblent être une bonne alternative aux cours classiques. Bien sûr, 
la méthode se veut plus contraignante pour les étudiants qui doivent 
travailler à la maison avant le cours, comme pour les professeurs qui 
doivent anticiper des supports exhaustifs et surtout maîtriser parfai-
tement la matière pour apporter une réelle plus-value.

La reproduction de nombreuses situations de soins (simples à com-
plexes) par l’utilisation de mannequins haute-fidélité, outils réalistes 
de simulation et d’entrainement grâce à une technologie de pointe, 
s’est enrichie de l’engagement d’acteurs professionnels spécialement 
formés au rôle de vrais patients (patients standardisés) reproduisant 
des signes cliniques, un langage corporel, des réactions émotionnelles 
permettant l’interaction quasi réelle patient-soignant.

Autre stratégie ajoutant une dynamique ludique d’apprentissage en 
classe : le e-voting,  activité proposée par cyberlearn. En synthèse 
de module, des questions soigneusement élaborées par le professeur 
sont projetées sur écran beamer invitant les étudiants à voter. Un dé-
bat avec le professeur est lancé pour argumenter et travailler sur la 
bonne réponse. Une attribution de points par équipe permet la com-
pétitivité dans un esprit collégial d’apprentissage.

La filière compte développer davantage ces différentes stratégies 
d’apprentissage pour maintenir l’attention des étudiants et les en-
courager à participer activement.  	

Nouvelles approches pédagogiques	
La filière Soins infirmiers innove en matière d’enseignement
Partant du constat que les classes ne cessent de s’agrandir au fil des ans, des enseignants de la filière Soins 
infirmiers ont entamé une réflexion pédagogique pour stimuler l’apprentissage des étudiants. 

Mise en valeur de la profession  
grâce à la collaboration interdisciplinaire ?  

Avec le soutien du Fonds National Suisse, la Haute 
Ecole de Travail Social examine le rôle du travail 
social suite à la mise en place des nouvelles autori-
tés de protection de l’enfant et de l‘adulte.

En 2013, de nouvelles autorités interdisciplinaires de protection 
de l’enfant et de l’adulte ont été instaurées en Suisse. Bien que les 
prescriptions légales aient été mises en œuvre différemment dans 
les cantons, on trouve des représentants du travail social presque 

dans toutes les autorités. Dans le cadre d’un projet sur trois ans, 
doté de CHF 279’000.-, l’équipe autour de Peter Voll de la Haute 
Ecole de Travail Social examine le rôle des travailleurs sociaux au 
sein des autorités des différents cantons suisses. 

Le rôle du travail social dans la collaboration avec ces nouvelles 
organisations doit être négocié. Les compétences spécifiques en 
matière de diagnostic, indication et intervention doivent être 
présentées de manière crédible, si le travail social veut faire une 
contribution autonome et interdisciplinaire. Le projet s’intéresse 
notamment à la participation des travailleurs sociaux aux proces-
sus décisionnels des autorités et à savoir dans quelle mesure et 
sous quelles conditions les affirmations de compétence sont accep-
tées par les autres collaborateurs de ces autorités. 
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La formation MAS (Master of Advanced Studies) en Quality & Strategy Management 
offerte par la HES-SO et pilotée par l’institut Entrepreuriat & Management, a innové en 
2015 en organisant deux camps pour ses participants, hors du cadre traditionnel des 
salles de cours. 

Intégré dans le CAS (Certificat of Advanced Studies) en « Management de l’Innovation », 
l’InnoCamp a conduit les participants à Bienne pour une rencontre avec Elmar Mock, 
co-inventeur de la swatch, puis à Sierre sur le site du Techno-Pôle, afin de développer 
et tester des idées. 

« Un stage sur 3-4 jours, cela permet d’entrer pleinement dans la méthode et ses ité-
rations. Les variations de rythme durant la journée, les équilibres entre la théorie, les 
ateliers et les cas pratiques sont parfaits. Pas simple mais réussi ! » (un participant).

Fort de cette réussite, Antoine Perruchoud, responsable du Master, a décidé de réitérer 
l’expérience en envoyant près de 20 cadres romands au Portugal dans le cadre d’un Leader- 
Camp. Ainsi, du 2 au 5 décembre, les managers ont pu développer leurs compétences en 
leadership dans un centre équestre situé directement sur l’océan, à quelques encablures 
de Lisbonne. Ce programme de 4 jours, qui intègre notamment l’approche « equicoa-
ching », fait partie du CAS en « Management de la Transformation », l’un des quatre piliers 
de cette formation MAS. 

« La caractéristique clé de cette expérience a été l’alternance entre le travail concret 
avec les chevaux (les actes) et la réflexion en salle (la pensée) pour transposer et 
analyser ces expériences vécues (les émotions). Nul doute que ces moments privi-
légiés face à l’océan et avec les chevaux auront un impact sur les capacités managé-
riales de nos participants et la performance des équipes qu’ils vont diriger » nous 
confie Antoine Perruchoud.

InnoCamp et 
LeaderCamp,
les nouveautés 
du MAS QSM 

Une trilogie 
pour dynamiser 
les formations 
de la santé
Physiothérapie, Soins infirmiers et insti-
tutions partenaires unissent leurs forces.
C’est une première pour la Haute Ecole 
de Santé de la HES-SO Valais-Wallis. 
Les filières Physiothérapie (Loèche-les-
Bains) et Soins infirmiers (Viège) ainsi 
que 3 institutions du monde de la santé 
en Valais ont décidé de sceller un par-
tenariat innovant pour offrir un nouveau 
module interdisciplinaire aux étudiants. 
42 étudiants ont bénéficié de cette op-
portunité interprofessionnelle, du 5 au 
16 janvier entre Viège, Bitsch et Loèche.

 

L’interdisciplinarité fait partie des missions 
prioritaires de la HES-SO. Les deux filières Santé 
de la HES-SO Valais-Wallis (Physiothérapie et 
Soins infirmiers) l’ont bien compris en collabo-
rant sur ce nouveau module. Au total, 5 sessions 
d’études à choix ont été proposées aux étudiants 
en partenariat avec 3 institutions haut-valai-
sannes accueillant des personnes âgées et/ou 
atteintes de handicaps: Fux Campagna à Viège, 
Schlosshotel à Loèche, Wohnheim Tanja à Bitsch. 

L’objectif de ce module désormais obligatoire 
pour les étudiants est de faire dialoguer les 
bases théoriques apprises au préalable avec les 
réalités du terrain au sein des différentes ins-
titutions. Il s’agit pour ces jeunes d’apprendre 
leur métier par un contact direct avec les per-
sonnes handicapées et les personnes âgées et 
de mieux comprendre la coopération pratique 
entre la physiothérapie et les soins infirmiers 
dans la vie quotidienne des patients.

Cette trilogie - physiothérapie, soins infirmiers 
et partenaires de terrain - devrait inspirer 
d’autres collaborations interdisciplinaires per-
mettant des échanges concrets entre les forma-
tions et les terrains.
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Depuis septembre 2015, le Master of Science in Life Sciences (MLS) pro-
pose deux nouvelles orientations, l’une spécifique à la HES-SO Valais- 
Wallis et l’autre en partenariat avec la Berner Fachhochschule (BFH).

Si 1/3 du MLS se déroule en tronc commun, les étudiants doivent 
ensuite se spécialiser en choisissant une orientation spécifique. 
L’offre des orientations s’est élargie en 2015, avec deux nouveaux 
titres à la clé : le « MLS - Applied Biosciences » et le « MLS - Food 
Nutrition and Health ». 

Le « MLS - Applied Biosciences » compte déjà plus d’une dizaine 
de participants, ce qui représente un joli succès pour cette nouvelle 
orientation multi-disciplinaire. Les 2/3 de la formation se déroulent 
à la Haute Ecole d’Ingénierie de Sion. Ce nouveau Master s’adresse 
aussi bien à des étudiants en science désireux de poursuivre leurs 
études après le Bachelor qu’à des professionnels déjà actifs dans les 
domaines de la chimie analytique ou de la biotechnologie et sou-
haitant accéder à des responsabilités accrues. Le cursus fait la part 
belle à des thématiques variées telles que la bioanalytique, le dia-
gnostic, les procédés durables ou la technologie pharmaceutique. 

Le « MLS - Food Nutrition and Health » se déroule à Berne pour 
toute la partie théorique - des professeurs font le déplacement du 
Valais - tandis que les modules pratiques sont donnés dans la halle 
pilote de la HEI à Sion. 22 étudiants composent la première volée. 
Parmi eux, 14 étudiants ont choisi de suivre les cours à plein temps 
et 8 à temps partiel. Tous les professeurs de l’orientation techno-
logie alimentaire de la filière Technologies du vivant interviennent 
lors des modules d’approfondissement. Ce Master, unique en Suisse, 
lie la nutrition avec la technologie alimentaire. Les aspects de la 
sécurité, de la qualité, de la régulation alimentaire et de la santé 
sont mis à l’honneur en plaçant les consommateurs au centre des 
recherches.	

Avec ces 2 nouvelles orientations, la Haute Ecole d’Ingénierie offre 
à tous ses étudiants en Technologies du vivant une suite possible au 
Bachelor, qui se déroule en terre valaisanne.

Le personnel soignant du domaine des soins palliatifs accompagne 
des personnes en fin de vie et les supporte dans leur confrontation 
avec la mort. Afin de déterminer comment les soignants appliquent 
l’éthique professionnelle en fonction des exigences de chaque situa-
tion, la HES-SO réalise un projet financé par le Fonds National Suisse 
(FNS). Ce projet, qui s’étend sur deux ans jusqu’au début 2017, est 
dirigé conjointement par Valeria Ferrari Schiefer de la HES-SO Va-
lais-Wallis et Claudia Scheid de la HEP Berne avec le soutien de 
Hannes Ummel de la HES-SO Valais-Wallis en tant collaborateur 
scientifique.  

L’équipe de recherche conduit des entretiens semi-structurés dans 
le cadre desquels le personnel soignant raconte des situations déci-
sives et chargées d’émotions de leur travail quotidien. Il s’agit d’un 
projet interdisciplinaire qui lie la théorie sociologique de la profes-

sionnalisation et les définitions de la dignité humaine. L’année pas-
sée, la HES-SO a soutenu cette recherche en mettant à disposition 
des collaborateurs pour l’analyse de données dans le cadre d’ate-
liers de recherche. Ainsi, une base solide a pu être créée, notamment 
pour les entretiens en langue française. Actuellement, les premiers 
résultats sont présentés dans le cadre de colloques. L’année pro-
chaine, les conclusions seront intégrées.  

Master of Science in Life Sciences : 
deux nouvelles orientations sur les rails

Projet de recherche FNS
« Accompagnement de
personnes en fin de vie
et dignité humaine » 



International

International

International

Coaching

Coaching

Coaching

Attractive

Attractive

Coaching

International

Attractive

InnovativeInnovative

Individualized
Individualized

Individualized

Individualized

the place to be 
the place to be 

ST
U

DE
N

TS

CA
M

PU
S

CA
M

PU
S

SO
H

ES

ED
U

CA
TI

O
N

VS

45MÉTÉOHES-SO VALAIS-WALLIS
RAPPORT D’ACTIVITÉS 2015

Cette année, tous les éléments ont été réunis 
pour permettre le lancement du concours 
d’architecture du futur Campus Santé sur le 
site de l’Hôpital du Valais à Sion Champsec, 
prévu pour le premier semestre 2016. Forte 
d’une longue expérience et des domaines 
d’expertise, la HEdS ambitionne d’être à 
la pointe au niveau des professions ensei-
gnées : les soins infirmiers et la physiothéra-
pie. Ceci non pas pour le prestige, mais pour 
contribuer à relever les défis du futur : des 
besoins grandissants en  personnel qualifié 
dans les professions de la santé, des déve-
loppements technologiques, une pratique 

réflexive bénéficiant des résultats de la re-
cherche et des compétences accrues pour 
travailler en interdisciplinarité. 
Actuellement, la filière Physiothérapie est 
à Loèche-les-Bains, les Soins infirmiers à 
Sion et Viège. A l’heure de la connectivité, 
les technologies ne peuvent remplacer le 
contact direct.  Mettre ensemble, sur un site 
principal, des professionnels à la pointe de 
leur domaine respectif, collaborer avec les 
partenaires des milieux professionnels, tra-
vailler en interdisciplinarité dans des pro-
jets communs et complexes, contribuera à la 
créativité et à la qualité des projets.

Réunir les enseignants, étudiants, profession-
nels et chercheurs de différentes filières sous 
un même toit : le Campus Santé, sur le site de 
l’Hôpital du Valais, de la Clinique romande de 
réadaptation de la SUVA, des chaires « santé » 
de l’EPFL, de l’Institut central des Hôpitaux 
valaisans, de l’Observatoire cantonal de la 
santé, du Foyer Valais de Coeur, offre le cadre 
nécessaire pour donner aux futurs profes-
sionnels les outils indispensables à l’exercice 
de leurs professions et aux recherches des 
possibilités énormes, inexploitées.  

Anne Jacquier-Delaloye,
Directrice de la Haute Ecole de Santé 

Synergies, collaborations, conventions, in-
terdisciplinarité, co-création… Des termes 
à la mode, qui, en langage Travail Social se 
traduisent par : créer du lien. 

Des liens sociaux, d’abord, par le rapproche-
ment de personnes sur un même site, afin 
d’amorcer des rencontres et générer des 
idées. Des liens politiques aussi, pour toutes 
les questions stratégiques. Des liens acadé-
miques enfin, pour assoir la reconnaissance 
de la Haute Ecole de Travail Social (HETS) et 
sceller des partenariats novateurs. 

C’est officiel, le bâtiment Bellevue n’étant pas 
extensible à l’infini et au vu du succès ren-
contré par la filière Travail social, plusieurs 
classes de la HETS déménageront au sein de 

la nouvelle Ecole de commerce et de culture 
générale de Sierre. Un projet d’envergure, qui 
s’inscrit dans le plan directeur de réaménage-
ment de la cité du soleil débuté en 2005. Le 
bâtiment comportera entre autres 40 salles de 
classes, deux auditoires, une double salle de 
gym et une cafétéria de 400 m2. Jusqu’à 700 
élèves pourront occuper les lieux dès l’ouver-
ture, attendue à la rentrée scolaire 2018.  

A plus court terme, la HETS se rapprochera 
également de l’institut Tourisme par une 
présence sur le site du Techno-Pôle dès 
l’automne 2016, afin de contribuer aux sy-
nergies inter-instituts et au développement 
d’approches interdisciplinaires. La filière 
prévoit par ailleurs de rejoindre le pro-
gramme Business eXperience initié par la 

Haute Ecole de Gestion & Tourisme, pour 
mettre en œuvre la collaboration inter-HES. 

Autre lien, autre challenge, celui des synergies 
entre le Haut et le Bas-Valais. Afin de renforcer 
la cohérence des missions et des deux régions 
linguistiques, la nouvelle Directrice, épaulée 
par le Conseil de direction de la HETS, mè-
nera les réflexions nécessaires en vue d’une 
ré-organisation interne. La mise en place d’un 
groupe bilingue d’étudiants dès la rentrée 
2016 confirme cette volonté de repenser le bi-
linguisme dans le cadre de la formation.  

Anne Jacquier-Delaloye,

Directrice de la Haute Ecole de Travail Social 

La Haute Ecole de Santé, 
entre synergies et interdisplinarité
Vieillissement de la population, maladies chroniques, e-santé, santé mentale, prévention, promotion de la 
santé, ... Besoins en croissance, moyens limités. Autant de défis que la santé doit relever. La HEdS y ap-
porte sa contribution par la formation des professionnels, la recherche et la formation continue.  

Alliances entre formation théorique de haut niveau et pratique, entre formation et recherche, assurent  des 
soins novateurs, efficaces et sécuritaires, dans une pratique et une approche interdisciplinaires. En 2015, 
la HEdS renforce son identité grâce à l’optimisation des synergies entre recherche, formation et milieux 
de pratique pour de meilleurs soins, pour de meilleures réponses aux besoins des usagers.  

La Haute Ecole de Travail Social crée du lien
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Dans son plan de développement 2015-2020, 
la Haute Ecole d’Ingénierie a inscrit sa dé-
termination à « être le lieu de rencontre et 
d’échange pour les étudiants, les entreprises 
et les chercheurs ». Quel plus fort signal 
que de démarrer en 2016 la construction 
d’un nouveau campus placé à un endroit 
stratégique, la gare de Sion, qui facilite les 
rencontres et l’ouverture à l’extérieur ? Ener-
gypolis sera donc le chantier qui va occuper 
la HEI dans les quatre années à venir. 	

Les activités sur le site de la Sitterie ne vont 
et ne peuvent pas s’arrêter pour autant. Ain-
si, pour continuer d’offrir un enseignement 
de pointe et de qualité qui réponde aux 
besoins du marché et aux avancées techno-

logiques, la HEI va entamer en 2016 une ré-
flexion sur son offre de formation future afin 
d’optimiser son porte-feuille et asseoir son 
rôle de leader dans le domaine de l’énergie 
et des sciences de la vie. Etre reconnue au 
niveau régional, national et international ; 
favoriser, stimuler et valoriser l’innovation 
et l’esprit entrepreneurial : ce sont là des 
objectifs inhérents à la stratégie de la Haute 
Ecole d’Ingénierie, qui organisera le 18 mars 
2016 un symposium industriel, en partena-
riat avec l’Union des industriels valaisans 
(UIV), la Chambre valaisanne de commerce 
et d’industrie (CVCI) et la fondation The Ark. 
Ce rendez-vous annuel entre l’industrie et la 
Haute Ecole sera une première édition sous 
une nouvelle forme, une date à inscrire dans 

les agendas d’année en année. La HEI veut 
continuer à être un maillon incontournable 
de la chaîne de création de valeur ajoutée 
pour le Canton, elle entend jouer son rôle es-
sentiel pour former les futurs ingénieurs et 
servir de plateforme de recherche appliquée 
et développement pour l’économie. Elle met 
tout en œuvre pour créer ou développer une 
relation gagnant-gagnant avec l’EPFL Valais
Wallis afin de servir les intérêts du Valais et 
optimiser les investissements.	
	
Le chemin est préparé, la base est solide, 
l’avenir est toujours à créer ... avec confiance 
et reconnaissance ! 

Joseph El Hayek, 
Directeur de la Haute Ecole d’Ingénierie

Pour la Haute Ecole d’Ingénierie, 
l’avenir est à créer au quotidien

La Haute Ecole de Gestion & Tourisme : 
Economie, évolution ou révolution ?
On entend par « quatrième révolution in-
dustrielle » l’ensemble des innovations qui 
bouleversent actuellement nos économies. 
Des changements qui s’appuient sur les 
technologies numériques, mais pas seu-
lement. Digitalisation, robotisation, Big 
Data, drones, impression 3D ne sont que 
la surface visible des bouleversements qui 
transforment nos moyens de production, de 
distribution et d’accès aux biens et services.

« Notre modèle économique semble avoir at-
teint ses limites. Les crises s’enchaînent et se 
nourrissent, inextricablement liées : de crise 
financière en crise économique, de crise 
sociale en crise environnementale, de crise 
politique en crise philosophique. » (Jacques 
Attali). Telles sont les analyses  qu’on entend 
souvent. Une Haute Ecole se doit d’être at-
tentive à ces signaux et de participer à l’effort 
de création de valeur d’une part, et à l’in-
novation d’autre part. Pour la Haute Ecole 
de Gestion & Tourisme (HEG), il s’agit donc 
d’amener de nouvelles idées et solutions 

tant pour la recherche que pour l’enseigne-
ment en lien étroit avec l’économie.

L’unique constante étant le changement à 
des intervalles de plus en plus court, la HEG 
se doit d’intégrer cette notion dans sa stra-
tégie et son développement.

Dans une situation de concurrence globale, 
il s’agit de former pour affronter les défis 
actuels tout en favorisant créativité et ima-
gination pour l’économie du futur.

Cela se traduit par de nouvelles orientations 
dans la formation en réponse aux défis d’amé-
lioration constante, que ce soit en Economie 
d’entreprise, en Tourisme ou en Informatique 
de gestion, les 3 filières formant la HEG.   

Cet élan liant formation, innovation et lien 
avec le tissu économique est parfaitement il-
lustré par l’ancien foyer d’Alusuisse, exemple 
marquant d’un symbole d’une ancienne in-
dustrie qui a su se transformer en un secteur 

de pointe sous la pression d’exigences gran-
dissantes et de plus en plus complexes. Un 
moment délaissé dans la transformation de 
l’ancienne industrie de l’aluminium, ce bâti-
ment va renaître sous l’appellation de « Mai-
son de l’entrepreneuriat » pour réunir sous 
son toit de nouvelles formes d’enseignement, 
un hub d’innovation pour les entreprises, un 
incubateur d’entreprises et de start-ups. 

Cette initiative cherche donc à lier une forma-
tion innovante avec des modèles économiques 
novateurs innovants utilisant les technologies 
numériques les plus récentes sur le lieu même 
des instituts de recherche de la HEG. 

La synergie entre le site de Techno-Pôle avec 
ses entreprises à haute valeur ajoutée, ses 
instituts de recherche et le bâtiment de Belle-
vue dédié à la formation, remplit ainsi parfai-
tement les missions de soutien à l’économie.
 

Bruno Montani, 

Directeur de la Haute Ecole de Gestion & Tourisme



ÉCONOMIE D’ENTREPRISE

BETRIEBSÖKONOMIE
	

Jonathan Rapin, Monthey. Jean-Marie 
Trombert, Bramois. Anastasia Balet, Vevey.
Carmen Bender, Fully. Aurélie Berger, 
Lausanne. Géraldine Bochatay, Fully. 
Alexandre Coquoz, Sion. Nadine Crettaz, 
Ollon VS. Jean Crettol, Sierre. Thomas Cretton, 
Martigny. Antoine Dorsaz, Fully. Lara Granges, 
Fully. Fabian Kraus, Savièse. Julie Marcelino, 
Monthey. Jenny Martin, Vétroz. Charlène Max, 
Liddes. Benoît Pedroni, Saxon. Laurence Proz, 
Sion. Emilien Rossier, Fully. Lucien Théoduloz, 
Clèbes (Nendaz). Karell Thétaz, Orsières. 
Elio Tschanz, Bex. Névine Willisch, Aproz 
(Nendaz). Grégory Zermatten, Vétroz. Ludovic 
Carron, Bramois. André Dias, Sierre. Fabio 
Manilha, Conthey. Gilles Bianco, Savièse. Robin 
Carron, Fully. Laurent Cereda, Sierre. Tiffany 
Defleur, Uvrier. Angelo Figueiredo Elias De 
Sousa, Sion. Loann Gabioud, Martigny. Dalina 
Gashi, St-Maurice. Shperblesa Hamza, Muraz 
(Collombey). Zeljka Kljunic, Monthey. Lucien 
Papilloud, Aven. Sébastien Perruchoud, Réchy. 
Maude Ruchet, St-Légier-La Chiésaz. Aurore 
Studer, Savièse. Liridon Azemi, Fully. Pierre 
Balet, Vercorin. Alexandre Berclaz, Venthône. 
Lionel Briguet, Flanthey. Rinor Cahani, Aigle. 
Aline Cheseaux, Saillon. Yann Clavien, Crans. 
Vânia Conde, Sion. Marija Durasovic, Monthey.
Damien Frezza, Martigny. Zahra Ghyasi, Sion.
Xavier Girardin, Sierre. Leonora Kabashi, 
Sierre. Ivan Lee Chang, Monthey. Doris 
Mabillard, Chamoson. Jeremy Pellaton, 
Martigny. Tatiana Pereira Paulo, Sion.
Séverine Salerno, Monthey. Nadine Waelti, 
Vétroz. Vasco Zangado, Vétroz. Katja Walpen, 
Mörel. Kerstin Albrecht, Bitsch. Niels Brunner, 
Susten. Jasmin Ciardo, Naters. Nadine Di Lallo, 
Ulrichen. Jasmin Eyholzer, Brigerbad. Cathrin 
Imboden, Viège. Sylvia Imhasly, Fieschertal. 
Fabian Imhof, Naters. Isa Ismaili, Raron. 
Sabine Jeitziner, Mund. Désirée Kummer, 
Bitsch. Désirée Sabine Kuonen, Baltschieder. 
David Noti, Viège. Paula Waleria Schmidt, 

Stalden. Philipp Steiner, Erschmatt. Sarah 
Walpen, Mörel. Romaine Wenger, Ernen. 
Daniela Correia, Monthey. Pierre Manni, Nax. 
Jérémie Maret, Troistorrents. Daniel Hugo, St-
Léonard. Valentin Bornatici, Arolla. Valentine 
Martano, Les Evouettes. Ajdin Durmis, Chippis.

INFORMATIQUE DE GESTION 

WIRTSCHAFTSINFORMATIK
	

Chollet Olivier, Vernayaz. Dayen Michaël, 
Vétroz. Dias Marco, Conthey. Dupont 
Audrey, Sierre. Eckert Stéphane, Troinex. 
Gurshchenkova Alena, Sierre. Hischier Evelyn, 
Oberems. Imsand Andreas, Naters. Lucio 
Soraia, Haute-Nendaz. Métrailler Robert, 
Chalais. Meurer Maurice, Zollikofen. Naja Nabil, 
Sierre. Oggier Vincent, Conthey. Reichenbach 
Eric, Sion. Rey Jonathan, Montana. Sculati 
Raphaël, St-Légier-La Chiésaz. Steiner François, 
Vouvry. Valette Mehdi, Vétroz. Wyer Kevin, 
Viège. Wyssen Pierre-Alain, Glis. Zbinden 
Dorian,Le Pâquier FR.

TOURISME

TOURISMUS
	

Béatrice Burkhalter, Treycovagnes. Nathalie 
Frieden, Crassier. Maude Golay, Bossonnens. 
Raphaël Grosclaude, Neuchâtel. Chloé 
Humbert-Droz, Le Landeron. Victoria Kurt, 
Cudrefin. Laurie Marchand, Cudrefin. Marion 
Parietti, Courtedoux. Gabrielle Pasche, Fleurier.
Colombier NE.  Florence Sahli, Ependes FR.
Aurélie Vaudan, Le Châble VS. Melissa 
Verme, Clarens. Christa Vieira, Aigle. Annick 
Constantin, Epalinges. Sylvie Guex, Châtonnaye. 
Michèle Köslich, Zermatt. Zoé Laporte, 
Chardonne. Nathalie Locatelli, Münsingen. 
Nadine Mülhauser, Heitenried. Katja Pfeuti, 
Münchringen. Céline Reusser, Thun. Laetitia 
Salamin, Sierre. Vanessa Steiner, Sierre. 
Madlene von Rotz, Kerns. Sonja Winzenried, 
Ueberstorf. Nicolas Ysla, Aesch. Stephanie 
Zumsteg, Cordast. Zoé Berney, Neuchâtel. 
Luc Berthold, Romanel-sur-Lausanne.  Marie 
Bouhelier, Ménières. Aline Burri, Cudrefin. 

Sibylle Champion, Gimel. Michaël Chapalay, 
Lausanne. Samantha Cotinha, Genève. 
Angélique Crettenand, Isérables. Audrey 
Delaunois, Veysonnaz. Aline Esseiva, La 
Tour-de-Trême. Laure Favre, Berlens. Mathias 
Froelicher, Vouvry. Annika Grünig, Zurich 47. 
Chloé Gutknecht, St-Prex. Stéphanie Hayoz, 
Marly. Anaïs Hubeaux, St-Livres. Alexandre 
Isely, Belmont-sur-Lausanne. Géraldine Jacot, 
Gland. Maxime Jost, Fully. Loïse Lambert, 
Fribourg. Judith Morsel, Belmont-sur-Lausanne. 
Estelle Perruchoud, Sierre. Julien Petit, 
Granges VS. Larissa Pinheiro Da Cruz, Basel. 
Claire Rohrbach, La Tour-de-Peilz. Sandrine 
Rossier, Salins. Timothy Schmid, Bioley-
Orjulaz. Jérôme Steiner, Grandvaux. 
Florence Tenthorey, Ecublens VD. Sylvie 
Zufferey, Sierre. Loïc Burger, Veyrier.  Myriam 
Boschung, Grandvillard. Régine Brasey, Onnens 
FR. Benoît Caloz, Sierre. Fanny Seydoux, La 
Tour-de-Trême. Aurélie Thourot, Le Noirmont. 
Vincent Weil, Meyrin. Danya Bruehlmann, 
Vaumarcus. Stéphanie Chappuis, Réchy. Cléa 
Frei, Fontainemelon. Julia Lopes, Veytaux. 
Elena Petraglio, Cheseaux-sur-Lausanne. 
Morgane Voumard, Cortaillod. Evelyn 
Zaugg, Rüegsauschachen. Elodie Bessire, 
Courroux. Sonia Camus, Fully. Estelle Dubuis, 
Savièse. André Kucina, Payerne. Mélanie 
Brenninkmeijer, Morges. Raphaela Maier, 
Burgdorf 1. Matthias Niederer, Sitterdorf. 
Jasmine Noti, Naters. Eric Le Cunff, Volketswil. 
Raffaella Stampa, Versoix. Aurélie Perrod, 
Epalinges. Alban Seiler, Cernier. Anastasia 
Wendel, Loèche-les-Bains.

MASTER IN QUALITY AND 

STRATEGY MANAGEMENT
	

Aebi Jérôme, Le Mont-sur-Lausanne. Fournier 
Eddy, Sion. Mottier Patrick, Martigny. 
Sagisengo Niyoyita Christian Marchal, Sion.

 HAUTE ÉCOLE DE GESTION & TOURISME 
 HOCHSCHULE FÜR WIRTSCHAFT & TOURISMUS 

Etudiants diplômés
Die Studienabgänger/innen



SYSTÈMES INDUSTRIELS

SYSTEMTECHNIK
	

Andres Nicolas, Glis. Aymon Lucien, Ayent. 
Balet Florian, Granges VS. Bittel Ivan, Glis. 
Bonvin Nicolas, Sion. Caldeira Antony, Arolla. 
Clerc Fabien, Villeneuve VD. Collet Quentin, 
Bramois. Comby Floriane, Grône. Constantin 
David, Veyras. Constantin Simon, Sion. 
Corthay Shakti, Le Châble VS. Dayer Yannick, 
Hérémence. Epiney Corentin, Veyras. Gaspoz 
Anthony, La Forclaz VS. Giachino Vincent, 
Sierre. Grange Mathieu, Fully. Guex Jérôme, 
Le Châble VS. Imboden Raphael, Zermatt. 
Jurakic Franjo, Saas-Fee. Keller Manuel, 
Grächen. Luisier Sébastien, Bruson. Maret 
Yann, Fully. Marty Nicolas, Brigue. Meichtry 
Sandro, Baltschieder. Monod Yann, Sion. Mota 
José, Saillon. Niyoyita Mugeni Samantha, Sion. 
Oggier Thomas, Bramois. Cyril Praz, Bramois. 
Ravedoni Yves, Ollon VD. Reynard Paul, Muraz 

(Collombey). Rigaud Joseph-Marie, St-Gingolph. 
Salamin Jean-Baptiste, Grimentz. Salzmann 
Markus, Naters. Sgroi Daniel, St-Maurice. 
Stucky Samuel, Grächen. Zufferey Célien, 
Sierre.

TECHNOLOGIES DU VIVANT

LIFE TECHNOLOGIES
	

Accardo Nicola, Préverenges. Alnawaqil Sally, 
Sion. Bernini Camacho Giuliano, Troistorrents.
Bodenmann Iris, Lausanne. Bremer Olivier, 
Vésenaz. Carrel Jonas, Villard-sur-Chamby. Clerc 
Céline, Estavayer-le-Lac. Dessibourg Julien, 
St-Aubin FR. Ducrest Percevent, Lavey-Village. 
Durussel Rémi, Etagnières. El Ouaai Ghizlane, 
Sion. Faure Julie, Aigle. Félix Alexandre, Sion. 
Gaillard Laetitia, Athenaz (Avusy). Gavin 
Florence, Daillens. Godde Camille, Fully. Hall 
Timothée, Yverdon-les-Bains. Jorand Anouk, 
Villars-sur-Glâne. Lauper Vanina, La Roche 

FR. Levrand Gilles, Vex. Lüscher Florence, La 
Tour-de-Trême. Manixab Kéo-Amphone Lilly, 
Yverdon-les-Bains. Marlavicino Antonio, Sion.
Mermod Sylvain, Blonay. Meyer Anaïs, Enney.
Meyong Tama Elodie, Aigle. Morard Bastien, 
Ecublens VD. Nsimba Nkouka Nadine, 
Chavornay. Page Martin, Sion. Peter Benjamin, 
Pully. Projer Clarisse, Sion. Raach Charles, 
Préverenges. Rabenifara Estoppey Antsa, Aigle. 
Roh Jean-Daniel, Moléson-sur-Gruyères. 
Rychen Pascal, La Tour-de-Peilz. Schmid 
Alain, Glis. Schmid David, Baltschieder. 
Schweickhardt Megane, Fully. Uccella Mélinda, 
Thônex. Vögele Eliane, Chêne-Bourg. Walter 
François, Pont-de-la-Morge (Sion). Weber 
Brian, Monthey. Weber Patrice, Belfaux.
Yersin Yannick, Morges. Zampa Victoria, 
Conthey. Zorzenon Federico, Lausanne.

 HAUTE ÉCOLE D’INGÉNIERIE 
 HOCHSCHULE FÜR INGENIEURWISSENSCHAFTEN 

TRAVAIL SOCIAL

SOZIALE ARBEIT
	

Aeschlimann Iris, Arbaz. Aubry Julie, Sion.
Bachmann Stéphane, Fully. Bernabe Joy 
Riccardo, Lausanne. Beuchat Manila, Villarsel-
le-Gibloux. Beuchat Samuel, Delémont.
Bidaux Stéphanie, Epalinges. Boisaubert 
Dominic, Ovronnaz. Böhringer Léonie, 
Neuchâtel. Bonvin Myriam, Bex. Borer 
Camille, Cormondrèche. Boschung Noémie, 
Treyvaux. Bregnard Benjamin, Porrentruy. 
Brouchoud Aude, Cotterg (Le Châble VS). Carr 
Ashley Kristina, Signy. Carron Diane, Fully. 
Celik Rojda, Monthey. Chappaz Déborah, 
Martigny. Cochard Tiffany, Vétroz. Comina 
Laurence, Sierre. Cordelier Yan, Ormône 
(Savièse). Crettenand Célia, Martigny. Délèze 
Delphine, Sion. Délèze Caroline, Ardon. Dorsaz 
Léonie, Fully. Dufour Christophe, Lausanne. 
Dupasquier Valentine, Sembrancher. Enggist 
Ludivine, Monthey. Fasoli Ian Giacomo, Renens 
VD. Franke Eva, Naters. Frey Nathalie, Viège.
Fussen Nicos, Agarn. Galeazzi Laura, Berne.

Gaspar Daniela, Bovernier. Gay Marine, 
Martigny. Gay-des-Combes Manon, Martigny.
Granges Eloïse, Martigny. Grichting-
Schwestermann Désirée, Raron. Guex 
Florence, Villeneuve VD. Gundi David, Glis. 
Hauser Fabienne, Saas-Fee. Hubert Marie, 
Fully. Imhof Bettina, Konolfingen. Iovine 
Barbara, Poliez-le-Grand. Jannekeyn Eggimann 
Sophie, Savièse. Knubel Jean-Claude, Bürchen.
Kottelat Florence, Courroux. Kreutzer Audrey, 
Noës. Leroyer Lorraine, Sion. Liechti Aline, 
Vouvry. Magnin Mélanie, Matran. Mann Lucy, 
Delémont. Maret Audrey, Erde. Mathieu 
Samantha, Albinen. May Anaïs, Martigny. 
Mehta Amita, Hüttlingen. Memic Ujkanovic 
Semina, Attalens. Métrailler Isabelle, Veyras.
Michellod Constance, Martigny. Millius 
Isabelle, Eggerberg. Monnet Fanny, Grône. 
Monteleone Angela, Zollikofen. Mottet Céline, 
Ardon. Mudry Mandy, Chippis. Müller Céline, 
Saillon. Müller Morgane, Martigny. Murisier 
Morgane, Vollèges. Nater Laura, St-Séverin. 
Nesca Elisa, Biel/Bienne. Neto Estefania, 
Savièse. Ngono Thérèse Flore, Granges-Paccot. 

Nicolussi Anaïs, Martigny. Ostertag Isabelle, 
Champlan (Grimisuat). Péquignot Priscilla, 
Saignelégier. Pfaffen Andrea, Baltschieder. 
Pignat Loïse, Vernayaz. Pouget-Miano Vanessa, 
Martigny. Praz Olivier, Saxon. Ramos-Grusovin 
Caterina, Sion. Renevey Emilie, Sion. Rieder 
Sabine, Glis. Robyr Fabienne, Conthey. Roth 
Elodie, Saxon. Ryser Nathalie, Prangins. 
Sarrasin Camille, Sembrancher. Saucy Olivia, 
La Chaux-de-Fonds. Schaad Tania, Borex. 
Scheidegger Ruth, Lausanne. Schmidt Alisa, 
Baltschieder. Schmidt Angela, Guttet-Feschel. 
Schmidt Delia, Glis. Schnyder Martina, 
Loèche-la-Ville. Secco Anne-Laure, Lens. Siggen 
Norchène, Sion. Sixt Karine, Salins. Skolovski 
Salome, Schwerzenbach. Studer Marcel, Höfen 
b. Thun. Telidjane Naïs, Bouveret. Thalmann 
Virginie, Sonceboz-Sombeval. Théoduloz 
Nathalie, Chamoson. Thurre Marion, Salins. 
Toko Eric, Léchelles. Vergère Lucie, Vétroz. 
Vianin Johan, Ayer. Vouillamoz Noémie, 
Isérables. Weiss Annette, Eggerberg. Wottke 
Jule, Freiburg. Zanardini Nathalie, Sion. Zeiter 
Benjamin, Sierre.

 HAUTE ÉCOLE DE TRAVAIL SOCIAL 
 HOCHSCHULE FÜR SOZIALE ARBEIT 



PHYSIOTHÉRAPIE

PHYSIOTHERAPIE
	

Bontempelli Benoît, Vétroz. Bonvin Annick, 
Crans. Breitenmoser Cécile, Les Genevez JU. 
Cevaër Cindy, Lens. Cina Sylvie, Salgesch. 
Clément Justine, Montricher. Darbellay 
Vanessa, Liddes. Frosio Romain, Loèche-les-
Bains. Gazerro Ilario, Chalais. Genoud Elodie, 
Neyruz FR. Guinault Sébastien, Bougy-
Villars. Hodel Tatiana, La Chaux-de-Fonds. 
Jutzi Barbara, Bern. Kistler Vanja, Boudry. 
Lattion Laura, Liddes. Maeder Mareva, Biel/
Bienne. Marghitola Daniele, Sierre. Marguet 
Alexandra, Sion. Paley Aurélie, Puidoux. 
Pfefferlé Mathilde, Sion. Progin Aude, 
Farvagny-le-Petit. Racine Isabelle, St-Sulpice 
NE. Rupp Fanny, Naters. Ryser Lise-Marie, 
Combremont-le-Grand. Seghetto Audrey, 
Neuchâtel. Thirion Amélie, Morges. Tripod 
Mathieu, La Chaux-de-Fonds. Tschopp Manon, 
Sion. Ulrich Virginie, Bramois. Wenger Denise, 
Viège.

SOINS INFIRMIERS

PFLEGE
	

Romea Salzmann, Naters. Ludovic Glassey, 
Vétroz. Laure Mottier, Monthey. Shqipe 
Nezirovic, Charrat. Julienne Riat, Muraz 
(Collombey). Ertana Rizovic, Sion. Priska 
Arnold, Simplon Dorf. Carola Kummer, 
Bitsch. Sabrina Lochmatter, Niedergesteln. 
Jennifer Schläpfer, Ausserberg. Natascha 
Schmid, Naters. Samira Schnyder, Hohtenn. 
Jeanine Schnydrig, Lalden. Ikram Ahmed, 
Conthey. Céline Antille, Mollens VS. Ynaée 
Aymon, Anzère. Joana Bastos Tavares, Sion. 
Elodie Berera, Martigny. Chloé Blatter, 
Conthey. Déborah Boyer, Sierre. Stéphane 
Bras Mendonça, Vernayaz. Rachelle Bumann, 
Arbaz. Samantha Burdevet, Vernayaz. Chloé 
Burgdorfer, Mex VS. Catia Carvalho Mineiro, 
Savièse. Alicia Correia Faustino, Vétroz. 
Mathieu Crittin, St-Maurice. Stéphanie Dayer, 
Hérémence. Kévin Devènes, Fey (Nendaz). 
Maurine Dorsaz, Fully. Emilie Délèze, Haute-
Nendaz. Kelly Ferreira Da Silva, Conthey. 
Nadège Gex, Mex VS. Agnès Grand, Chamoson. 
Anne-Flore Häberli, Grimisuat. Mélissa 

Imstepf, Sion. Jessica Kurzen, Saxon. 
Nathan Loperetti, Finhaut. Marine Lugon-
Moulin, Martigny. Joachim Maury, Sierre. 
Adélaïde Morard, Ayent. Léa Mottet, Evionnaz. 
Manon Pannatier, Collombey. Prescillia 
Pannatier, Evolène. Véronique Pedroni, 
Saxon. Maryline Pires Nunes, Ardon. Marion 
Pitteloud, Salins. Elodie Putallaz, Sion. 
Amandine Rodrigues Abreu, Conthey. 
Renaud Sassi, Sion. Mathilde Seingre, 
Champéry. Claire Spahr, Sion. Etienne Theytaz, 
Beuson (Nendaz). Aurélie Trane, Sion.
Anouck Zufferey, Sion. Chantal Ecoffey, Sion.
Madline Genolet, Grimisuat. Mariette Faure, 
Sion. Nadine Fuchs, Sierre. Harmony Kohler, 
Les Posses-sur-Bex. Susete Lopes Silva 
Fernandes Semedo, Muraz (Collombey). Fabio 
Borer, Ried-Brig.

 HAUTE ÉCOLE DE SANTÉ 
 HOCHSCHULE FÜR GESUNDHEIT 

ACTION SOCIOPROFESSIONELLE

SOZIALPÄDAGOGISCHE WERKSTATTLEITUNG
	

Angéloz Emilie, Fully. Anzévui Jean-Noël,Les 
Haudères. Barendregt-Savioz Elisabeth, Saxon. 
David Raphaël, Sion. Fauchère Natacha, 
Riddes. Kummer Julie, Salquenen. Lorenz 
Mélanie, Veyras. Oberson Grégoire, Aigle. 
Sarrasin Baptiste, Les Valettes. Stazio Simona, 
Martigny. Steffen Jean-François, Crissier. 
Tercier Christophe, Semsales. Troillet 
Mathieu, Fully. 

ÉDUCATION DE L’ENFANCE

KINDERERZIEHUNG
	

Baume Megane, Vevey. Berva Caroline, Le 
Mouret. Biselx Marceline, Fully. Bochatay 
Elodie, Monthey. Bruchez Ravey Mélanie, 
Fully. Chappot Amélie, Fully. Chuard Malorie, 
Sion. Gaspari Audrey, Sion. Genolet Isaline, 
Vernayaz. Gumy Marine, Le Mouret. Héritier 
Estelle, Savièse. Jacquérioz Sébastien, 
Martigny. Jouan Sophie, Vex. Laederach 
Caroline, Martigny. Locher Coralie, Sierre. 
Mirgaux Jasmine, Vérossaz. Monod Lyne, 

Martigny. Ouédraogo Myriam, Vouvry. Poiret 
Aurélie, Orsières. Rezqallah Shadya, Monthey 
1. Rupp Mélanie, Vollèges. Saillen Janique, 
Monthey. Théoduloz Gaëlle, Chamoson. Roduit 
Emilie, Martigny. Vianin Delacombaz Mégane, 
Sierre. Vouillamoz Elsa, Riddes. Waeber 
Justine, La Roche. 

DIPLÔMES ÉCOLES SUPÉRIEURES 
HF-DIPLOME
Mandat de la HES-SO Valais-Wallis 
Mandat der HES-SO Valais-Wallis

 FILIÈRES ÉCOLE SUPÉRIEURE 
 HF-STUDIENGÄNGE 



©
 V

al
ai

s/
W

al
lis

 P
ro

m
ot

io
n


